
— MERCREDI 25 AOUT 1897 —

»«orams irtf«tique international (Léopold-
Bobert 68). — Ouvert dès 9 h. m. i 10 h. soir.

Sociétés de ..nuslqne
ï.ei Armea-Rèunies. — Répétition i 8 V, h.
?anfare du Grutll. — Rèpétitioa, i 8 V. h.
Olub musical — Répétitiom, ft 7 •/, n.
Orchestre r Avenir. — Répétition partielle , se-

cond groupe, ft 8 '/» h. du soir, au local.
Sociétés de chant

Chorale des carabiniers. — Rép., ft 8 »/„ au local.
Oonoordia. — Gesangstunde, Abends 8 -,, Uhr.
Chœur mixte cath. national. — Rèp. ft 8 h.
Oeoilienne. — Répétition ft 8 '/:. h. du soir.

Sociétés de gymnastique
¦ïrutli. — Exercices, ft 8 »/, h. du soir.
IVAbeille. — Exercices, à 8 */, h. du noir.

Réunions diverses
ta Diligente. — Répétition, à 8 »/. h., au local.
L'Amitié. —Assemblée, à 8 '/« h. du soir, au local.
L'Amitié (Sect. litt.) — Rép., à 10 h., au local.
Société féd. des îoui-ofiioieis.— Kocïlmo.BVi h.

Clubs
Club du Tarot. — Réunion, ft 9 h. du s., au local.
Knellsh oonversing Club. —- Meeting, at 8 '/»¦
Club du Cent. — Réunion, à 8 »/s h. an soir.
Club imprévu. — iléunion, ft 8 j/, h. du soir.
Club du Rameau. — Séance, _ 9 h. iu soir.
Club des Déram«-tot. — Réunion, i V' 8 '» !). . du soir.
i -, i. ,«„ »«t«t — RStmloa (sjnoMâltaaB, à 9 "/( k.

Club du Palet. — Réunion tous les soirs de beau
temps.

— JEUDI 26 AOUT 1897 --
Sociétés de chant

ttrutli-Maannerchor. — Gesangstunde, um 9 Uhr.
3rclvetia. — Répétition fjénôrale, ft 9 h. du soir.
KTaion Chorale. — Répétition, A 8 >/¦ h. du soir.
Ha'Aurore. — Répétition, ft 8 9/< h., au local.

Sociétés de gymnastique
d'Amitié. — Exercices, ft 9 h. du soir.
:-Xommes. — Exercices, 8 h. Rep. de chant, ft 9>/i h.

Réunions diverses
ÎTaion chrétienne de jeunes gens (Beau-Site). —¦

A 8 »/« h. Causerie d Alpes de M. le pasteur Paul
Borel.

Le Rosier. — Assemblée, ft 8 h. du soir, au local,
fission évangélique — Réunioa publique, ft 8 h.

•.iimitè. — Réunion du Comité, ft 8 Va h. du soir,
.'iienographen - Verein S t o l z e a n a .  — Fort-

bildungskurs, Abeads 8 '/, Uhr.
Clubs

Club d'Escrime. — Assaut, ft 8 h., au local.¦ .».!> du Seul. — Réunion, ft 8 »/, h. du soir,
. nib des Grabons. — Réuaioa, dès 8 h. du soir.

Club de la Pivo. — Sèaace, à 8 »/i b- du soir.

La Shaus-de-Fonâs

La Gazette de Lausanne emprunte à la Zilr-
bher Post , pour les anal yser, quelques rensei-
gnements sur les délibérations de la Com-
mission du Conseil national concernant l'ad-
ministration des chemins de fer d'Etal.

Le Conseil fédéral , dit-elle , avait fait savoir
qu'il consentait à la suppression du fameux
« conseil des chemins de fer » et acceptait , en
lieu et place, les conseils administratif s d'ar-
rondissement, mais qu 'il persistait à récla-
mer le droit de nommer la direction centrale
et les directeurs d'arrondissement.

La création du conseil des chemins de fer
n'a pas été reprise, quoi que MM. Benzi ger et
Keel le préférassent , pour des motifs d'ordre
politique , aux conseils d'arrondissement. Mais
la discussion a été trés vire autour du mode
de nomination des directeurs.

Laissons parler la Ziircher Post :
t M. Curti a repris son idée d'un conseil

des chemins de fer élu par le peuple et éli-
sant , à son tour , le conseil d'administration ,
lequel nommerait les directeurs. De cette fa-
çon, disait-il , on intéresserait l'ensemble de
la population à l'administrati on des chemins
de fer et on rendrait celle-ci indépendante des
pouvoirs politiques. Comme M. Curti n'avait
aucune chance de faire prévaloir ses vues
dans la commission , il s'est réservé de les ex-
poser au Conseil national en temps utile.

» MM. Schobinger et Favon ont demandé
que les directeurs — généraux et d'arrondis-
sement — fussent nommés par les conseils
d'administration. On a proposé aussi que le
Conseil fédéral fût tenu de choisir sur triple
présentation de ces conseils. Les auteurs de
ces propositions ont fait valoir qu 'il ne con-
venait pas d'étendre outre mesure les attri-
initions du Conseil fédéral , qu 'il fallait décen-
traliser au contraire et que c'était là le seul
moyen de rallier à l'idée du rachat tout ou

partie des adversaires d'aujourd'hui qui re-
doutent surtout l'énome puissance que la créa-
tion d'un réseau d'Etat donnera au pouvoir
politique fédéral.

> La majorité de la commission, et une ma-
jorité assez forte , a maintenu cependant la
nomination des directeurs par le Conseil fé-
déral. »

Li Zurcher Post donne ici un renseigne*
ment de détail qui ne manque pas d'intérêt :

« Les Vaudois , MM. Gaudard et Jordan-
Martin , se sont rangés du côté de la majo-
rité.

» Ils n'ont peut être pas su ffisamment con-
sidéré que , dans la Suisse allemande , le ra-
chat doit encore gagner des sympathies pour
ôtre accepté et qu 'il doit surtout se garder
d'en perdre. Or chacun sait ce que le peuple
du référendum pense des organisations bu-
reaucratiques ou ce qu 'il considère comme
telles. Il l a  fait entendre plusieurs fois depuis
quelques années ».

Des députés vaudois rappelés au respect des
principes de décentralisation par leurs collè-
gues de la Suisse allemande , voilà qui ne
manque pas d'un certain pittoresque.

Le conseil d'administrat ion central sera
composé de cinquanie-cinq membres, dont
vingt-cinq nommés par le Conseil fédéral ,
vingt-cinq par les cantons et cinq par les con-
seils administratifs d'arrondissement. C'est la
solution du Conseil des Etats .

La Zurcher Post ajoute :
t M. Haeberlin voulait faire nommer trente

administrateurs par le Conseil fédéral , mais
sa proposition n'a ft it que cinq voix.

> Le Conseil fédéral est déj à à peu près
tout puissant : il nomme vingt cinq adminis-
trateurs, quatre membres dans chacun des
conseils d'arrondissement , la direction géné-
rale et tous les directeurs d'arrondissement !

» M. Curti avait proposé qu 'on admit , avec
voix consultative, des délégués du personnel
des chemins de fer et des grands groupements
professionnels du pays, commerce, industrie,
etc. Ses ouvertures n'ont pas été goûtées. Les
propositions de M. Curti se justifiaient pour-
tant. Ainsi nos cheminaux perdent beaucoup
en indépendance et verront leurs droits civi -
ques restreints du fait qu'ils quitteront l'in-
dustrie privée pour devenir des employés. »

M. Curti , car c'est évidemment lui l'auteur
des articles de la Zurcher Post, dit que la
commission a fait de bonne besogne en ren-
voyant au Conseil fédéral , pour supp lément
d'enquête , diverses questions fondamentales ,
comme celles du passage des Alpes et de la
détermination plus précise du réseau à rache-
ter. < Mais , dit-il , elle s'est complètement
fourvoyée dans l'organisation administrative à
laquelle elle s'est arrêtée ».

C'esl aussi notre avis, et le journal Die
Schweizer-Bahnen partage également cette
manière de voir. Il blâme la commission du
Conseil national d'avoir centralisé outre me-
sure l'administration du réseau entre les
mains du Conseil fédéral et de n'avoir pas
poursuivi en la développant l'œuvre du Con-
seil des Etals. (A suivre).

Décentralisons !

(D' un correspondant particulier.)

Abondance de fôtes. — La Saint-Louis. — Question
du pain. — Affaires communales. — La saison.
— La vigae.

Vous ne sauriez vous faire une idée de 1 ô-
pidémie de fôtes qui sévii ces temps ci à Lau-
sanne. Il ne se passe pas de dimanche sans
que notre population ne soit conviée à quel-
que réjouissance champêtre dans la banlieue.
Chaque société veut avoir la sienne, et c'est,
hebdomadairement , une vraie débauche de
distractions ; le Lausannois n'a que l'embar-
ras du choix. Ces fêtes se ressemblent d'ail-
leurs comme deux gouttes d'eau. C'est tou-
iours la môme cantine grouillant de monde,
le traditionnel tir aux fléchettes , au flobert ,
les. boules, la pêche plus ou moins miracu-
leuse, la fanfare aussi inévitable que pen har-
monieuse, et le bal... le bal où l'on sue, où
l'on se bouscule, où l'on se marche sur les

pieds t II paraît qu'il y a des gens pour trou-
ver du plaisir à ces choses, car les organisa-
teurs des ces parties de plaisir font toujours
leurs frais et au-delà. Ah I combien je préfère
les bonnes promenades en forêt que vous avez
coutume de fa ire le dimanche à la Chaux-de-
Fonds, et vos pique-ni que en plein air, avec
la nappe blanche étalée sur le gazon. Du pain
noir, de la viande froide, une bouteille de vin
mise à rafraîchir dans un coin : voilà le menu.
Il en vaut un autre. Et pas de garçons, pas de
sommelières, pas de pourboires : la liberté en
un mot, l'indépendance la plus complète...
J'ai assisté à une de ces parties, il n'y a pas
longtemps, et j'en ai gardé un très aimable
souvenir. Je m'étais d'ailleurs mis absolument
dans la note, et en bras de chemise encore !
Je me suis roulé sur l'herbe, j' ai mangé com-
me quatre , sans assiettes, sans serviette, j'ai
fume des pi pes comme un pâtre de l'Oberland ,
joué à cache cache avec les mioches venus des
groupes voisins du nôtre, ri el chanté à gorge
déployée.

Et le soir venu , lorsqu'il a fallu songer au
retour, je me suis involontairdmeut écrié :
-Déjà!
Décidément , Chateaubriand avait raison

lorsqu 'il disait : « Le vrai bonheur coûte peu;
s'il est cher, il n'est pas d'une bonne espèce. »

Puisque je vous parle fêtes, laissez-moi vous
parler d'une jolie coutume lausannoise : celle
0.9 <*4lAhTi?r la Sv'ntJ.oms, c'est à dire la fêle
par excellence des enfants. Elle commence le
dimanche avant l'anniversaire du saint pour
finir le dimanche suivant. Dans chaque quar-
tier , on organise de ravissants petits bals, où
notre jeunesse s'en donne à « jambe que veux-
tu » . Les frais d'organisation ne sont pas con-
sidérables et l'arrangement des emplacements
de fête ne nécessite pas un matériel considé-
rable : un boui de corde tendue autour de
l'endroit où se donne le bal, quelques lam-
pions, un peu de verdure, et en voilà suffi -
samment pour amuser royalement nos mou-
tards. La veille de la Saint-Louis , un grand
march é aux fleurs est en ouire installé place
Saint François et reste ouvert jusqu 'assez lard
dans le soirée. Nombreux sont ceux qui , pour
faire une surprise à leurs Louis ou à leurs
Louises, vont acheter, l'un un bouquet , l'autre
un vase de fleurs. Les petits cadeaux entre-
tiennent l'amitié I

Des gens que les Lausannois ne portent pas
précisément dans leur cœur pour l'instant, ce
sont leurs boulangers. Ces messieurs ont cru
devoir aviser leurs clients qu 'à partir du 1er

septembre prochain , ils augmenteraient de
quatre centimes par kilogramme le prix du
pain. Ils allèguent , pour justifier cetle aug-
mentation , l'élévation du prix des farines et
le nombre toujours croissant de boulangers.
Il faut avouer que cette dernière raison n'a
convaincu personne, car si nous avons plus
de boulangers que par le passé, la population
s'est accrue en conséquence. N'est-il pas, d'ail-
leurs, élrange de prétendre que la concur-
rence a pour résultat d'élever le prix d'une
denrée, quand partout ailleurs elle le fait
baisser ? C'est absolument le monde retourné.

Le consommateur n'est donc pas content , et
la décision prise par les boulangers a fait naî-
tre une polémique assez vive dans la presse
locale. Des propos aigre doux sont échangés
de part et d'autre , et l'on ne voit pas trop de
quelle fsçon le conflit prendra fin. Nos bou-
langers sont tenaces et persistent dans leur
résolution ; les journalistes ont beau mettre,
comme on dit ,la main à la pâte , ils ne veulent
pas entendre raison. Nos braves ménagères
sont furieuses.

La politique chôme. Tout le monde est en
villégiature ; notre Conseil communal prend
ses vacances , et les mauvaises langues — il y
en a partout — prétendent que les affaires ne
vont pas plus mal. Ce malheureux Conseil
communal , a-t il été assez b 'âmé, flagellé,
disons le mot : * éreinté I > Il est de fait que
franchement il nous admini stre parfois d'une
façon un peu fantaisiste. Ses interminables

discussions sur la question des eanx ont fait
sourire et ont aussi soulevé des protestations
justifiées en somme. Vous avouerez qu'il est
dur de manquer d'eau quand on a à deux pas
la magnifique nappe liquide du Léman dont
nos conseillers ne veulent à aucun prix , pré-
textant qu'elle est infectée de bacilles et qu'a-
mener cette eau à Lausanne serait y intro-
duire en même temps les germes de la fièvre
typhoïde. Us sont d'ailleurs persuadés que
l'eau de Bret , dont ils ont voté récemment
le rachat à un prix très coquet, est également
pernicieuse, mais le plus cocasse c'est qu'ils
ne voient aucun inconvénient à livrer cette
même eau à nos bons voisins de Morges. Ces
derniers, qui consomment l'eau de Bret de-
puis nombre d'années, se portent forl bien et
n'ont jamais eu la moindre épidémie chez
eux II faudrait pourtranl ôtre logique.

Vous savez peut-être gue de nombreux pro-
têts d'embellissement de notre ville sont à
l'ordre du jour. On » décidé de construire des
ponts, de nouvelles lignes de tramways ; on
parle depuis longtemps de l'établissement
d'un chemin de fer parlant du quartier de la
Borde pour aboutir au Signal , et, plus récem-
ment, d'ascenseurs qui mettraient la ville en
communication plus aisée avec la Cité. Ces
derniers rendraient de signalés services à nos
députés, qui n'auraient plus à gravir les pen-
tes escarpées de ce quartier pour se rendre au
Château , et arriveraient frais et dispos dans
la salie de leurs séances. Malheureusement,
ce ne sont là que des projets et il coulera en-
core pas mû d'eau sous les ponts avant leur
réalisation. On n'a pas même encore commen-
cé les travaux de notre bâtiment universitaire )
M. Rochat , notre chef du département de
l'instruction publi que, est exaspéré de ne pas
voir sorlir de terre son Université. Il a dé-
claré dans une séance du Grand Consei l qu 'il
était ridicule de ne pouvoir la montrer aux
étrangers... que sur le papier , et qu 'il ne
comprend pas pour quelles raisons nos auto-
rités communales ne se mettent pas à l'œuvre.
Ce n'est pas l'argent qui manque.

La saison est excellente. Les hôtels de Lau-
sanne sont garnis jusqu 'aux combles, et tout
dernièrement plusieurs d'entre eux ont dû re-
fuser du monde. Les hôteliers jubilent et en-
caissent avec sérénité le vil métal étranger.
Par contre, les négociants ne retirent pas
grand profit de cette affîuence inaccoutumée
de touristes. L'un d'eux me disait hier qu 'il
ne faisait pas plus d'affaires que de coutume.
Les étrangers entrent bien dans les magasins,
se font montrer la marchandise, indi quer le
prix , puis repartent en déclarant d'un ton
méprisant f qu 'on trouve ça à bien meilleur
compte à Paris ou ailleurs ». Il y a des gens
qui ont un sans-gêne vraiment excessif.

La vigne est dans un état satisfaisant et tout
fait prévoir une belle vendange . La récolte ne
sera sans doute pas considérable, mais on a
de fortes raisons de croire que la qualité du
vin sera excellente : on parlera du 1897. Mal-
heureusement, le ph ylloxéra fait son appa-
rition sur plusieurs points du vignoble de La
Côte et du Lavaux ; des parchets entiers sont
contaminés, et l'on découvre à chaque instant
de nouvelles taches. Nos pauvres vignerons
sont maintenant à plaindre ; la vigne souffre,
rongée par de nombreuses maladies, et le
moment viendra sans doute où , si elle abreuve
encore son homme, elle ne le nourrira
plus.

Lettre du canton de Vaud

France. — Le jugement a été rendu hier,
à Paris, dans l'affaire du Bazar de la charité.
M. de Mackau est condamné à 500 francs d'a-
mende ; les deux employés du cinématographe
à un an et huit mois d emprisonnement et à
une amende, avec application aux uns et anx
autres de la loi Berenger.

Allemagne. — L'instruction ordonnée
par l'empereur , au sujet du déraillement sur-
venu à Celle, a prouvé qu 'on était bien en

Nouvelles étagères
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PAR

Jeanne Mairet

Mrs Fletcher, comprenait mal la plaisanterie et
ébaucha i peine un salut. De son côte, M. Villeroy,
redevenu gauche, ne savait que dire. Le charme
était rompu. Il regarda du côté de son sac, de son
bâton, puis de la fenêtre. Il avait envie de s'ea aller
et ne savait comment s'y prendre.

— Excusez-moi , monsieur, je suis étrangère et
peu au courant de vos idées modernes et de votre
musique d'aujourd'hui, qui me semble une musique
de demi-fous. J'en suis restée a Beethoven et je m en
trouve bien.

Mrs Fletcher parlait mal le français, mais elle ar-
rivait pourtant a se faire comprendre et i dire très
carrément, ce qu'elle avait à dire.

— Gardez votre foi à Beethoven, madame, voua
n'aurez pas tort.

Il bouclait son sac et s'apprêtait à partir.
— Non, non, monsieur, dit gaiement Mila, j'ai

trop envie d'entendre quelques-unes de vos oeuvres
pour vous permettre de nous quitter ainsi. Ma tante
et moi nous vous gardons à dîner.

,— Non, je ne pourrais... j'ai encore deux lieues
i faire avant la nuit. Merci , ajouta t-il en lui pre-
nant la main, merci et adieu.

Il était déjà sur la petite véranda.
— Au revoir, vous voulez dire.
— Qui sait ?...
Le «qui sait ?» arrivait de loin. Bientôt la sil-

Reproduction interdite aux journaux n'ayant
pas traité avec la Société des Gens de Lettres.

houette longue et mince du musicien disparut der-
rière un bouquet d'arbres.

— Ah çà I s'écria la tante, vous accueillez donc
maintenant les vagabonds et les fous de la grand'-
route 1 II fallait me prévenir.

— Les véritables génies soat tous un peu fous,
dit-on. et M. Francis Villeroy a du génie.

— Je préfère alors le talent au génie, déclara Mrs
Fletcher, et les gens qui sonnent à la porte à ceux
qui entrent par la fenêtre. L'inviter à dîner... ? Il ne
manquait plus que cela. J'ai bien fait de quitter
Seaport pour veiller sur vous, ma nièce.

Mila se contenta de rire et alla s'accouder au bal-
con. Eêveuse, elle suivait des yeux les hirondelles
qui sillonnaient l'air en jetant leur cri aigu. Puis
très doucement elle se mit à chanter :

Ce pendant que ce beau mois dure,
Mignonne, allons sur la verdure.
Ne laissons perdre en vain le temps...

Puis elle s'arrêta. Vivre comme elle vivait, ne
songer qu'à son art, ne râver que succès d'artiste,
fermer résolument son cœur aux sentiments hu-
mains, les comprenants etiez les autres, n'en vou-
lant pas pour elle, n'était-ce pas «perdre en vain le
temps?...»

Confusément, aussi, elle sentait qu'elle ne serait
une artiste complète que lorsqu'elle serait vraiment
femme. Elle avait appris de son art tout ce qu'on
lui en pouvait enseigner. Sa merveilleuse voix était
bien assouplie, apte à rendre toutes les nuances
Îiossibles. Lorsqu'elle avait eu l'occasion de montrer
es ressources de cette voix , on l'avait applaudie.

Le grand maestro français avait été vivement frappé,
Suisqu'il l'avait tirée de son obscurité , et cepen-

ant.. elle savait que les applaudissements s'adres-
saient surtout à la virtuose, qu'elle chantait en élève
remarquablement dressée et qu'elle n'avait jamais
remué les foules comme les remuent les véritables
grands artistes. Pourquoi ?

Alors elle se dit que, dans toute sa carrière, com-
mencée deux années auparavant , jamai s elle n'avait
chanté, comme elle venait de chanter pour Francis
Villeroy. Il exerçait sur elle un pouvoir étrange qui
n'était cependant pas uniquement le pouvoir du
maître, du musicien : c'était autre chose. Toute sa
nature vibrait sous le charme de sa musique, de
son regard aussi, et, prenant la main qu'il avait bai-
sée, elle y appuya sa joue . Ce lui fut d'une douceur

exquise, et cependant il lui vint une grande tristes-
se, à elle, si rieuse de sa nature, une tristesse sans
amertume, où elle se laissa aller, se sentant devenir
enfant de nouveau , petite et humble.

VI

Francis Villeroy habitait à Passy, dans une rue
tranquille comme une petite rue de province, un
modeste logement très haut perché. Sa chambre, à
moitié remplie par le piano, ouvrait sur un balcon
très large, presque une terrasse.

Las de travail, le musicien alla s'accouder à son
balcon , fumant une de ces cigarettes éternellement
allumées, éteintes presque de suite, dont il aimait
à suivre paresseusement la fumée blanche montant
en spirales.

Il faisait une de ces journées claires, froides, enso-
leillées, comme il en fait en octobre. Une vi gne vier-
ge grimpant le long du balcon laissait tomber lente-
ment ses feuilles d'un rouge de sang. Le Bois, très
beau en ce moment , moutonnait presque à ses pieds,
et le Mont Valérien se détachait nettement sur le
ciel d'un bleu adorablement léger. Un bien être indi-
ciole détendait les nerfs de Villeroy ; il était heureux
de ce bonheur à demi animal, très doux cependant ,
qui nous vient du soleil, de la terre en fête, d'un
air frais et pur. Dans son cerveau apaisé chantait
encore le rythme mélodique qui, toute la matinée
l'avait poursuivi , dont il s'était enlin rendu maître.
La joie de l'artiste content de son œuvre — content
pour le moment, quitte à détruire ensuite ce qui, un
instant, l'avait enchanté — se mêlait délicieusement
à la joie du soleil resplendissant.

— Bonjour I dit à son oreille une voix nette au
léger accent étranger.

Francis se retourna vivement, arraché subitement
à son rêve éveillé. M. Macready se tenait auprès de
lui, lui tendant la main en souriant. Il était, comme
toujours vêtu avec un soin extrême, calme et à son
aise. Ou eût dit qu'il avait quitté le musicien la
veille au soir, et se disposait à reprendre une con-
versation interrompue. A la vérité , les deux hommes
ne s'étaient pas rencontrés depuis trois ans.

— Vous êtes surpria de me voir ? C'est drôle.
Rien ne me surprend. Voire vieille Thérèse m'a re-
connu, m'a laissé entrer , quoi qu'elle fasse bonne
garde, à votre porte, et me voil».

— Oui, je suis surpris, j e suis surtout content. Il
me semblait en effet sentir un bonheur tout proche-
dans l'air que j'aspirais avec joie.

— Exagération , toujours et en tout. Affaire de
nerfs que cela. Le temps est beau et vous sentez
l'influence de ce beau temps comme un baromètre
vivant que vous êtes t

Il prit uno chaise, s'assit à califourchon, et, s'ap-
puyant les bras au dossier de la chaise, se mit à fu-
mer un gros cigare, très fort.

— Savez-vous qu'il y a trois ans que voua n'avez,
donné signe de vie ?

— Je le sais.
— Je vous ai écrit, et vous ne m'avez pas ré-

pondu.
M. Macready haussa les épaules et sourit de nou-

veau.
— Je n'avais rien à vous dire, ou trop, comme

il vous plaira. Les choses écrites prennent une im-
portance que je redoute. Lorsqu'on voit sa propre
pensée en blanc et noir, cette pensée change de ca-
ractère, s'accentue. On est tout étonné d avoir ou
souffert ou joui des choses de la vie avec une inten-
sité très peu conforme à la médiocrité de sa nature
véritable. Qu'on le veuille ou non, on fait toujours
de la littérature , la plume à la main, et la littéra-
ture personnelle est ce que j'exècre le plus au
monde Même dans les larmes les plus sincères, il
y a la préoccupation de faire tomber ces larmes sur
les joues et non le long du nez, ce qui serait ridi-
cule.

— Et vous avez souffert... Pardon.
— Je n'ai pas à vous pardonner. Je ne suis venu

vous trouver que lorsqu'il m'a semblé que parler
de moi même me serait agréable. C'est un genre de
satisfaction que je me donne un peu plus rarement
que la majorité des hommes, dont le grand bonheur
est de vous détailler leurs maladies morales ou
physiques — physiques surtout. Mais, enfin, celte
satisfaction, je me la donne parfois. Avec vous, je
pense tout haut. Cela ne tire pas beaucoup à consé-
quence, car, d'ordinaire , vous ne m'écoutez pas ;
en tout cas, vous oubliez de suite ce que je voue
raconte.

— Aujourd'hui , par extraordinaire , dit Francis,
souriant à son tour , je suis lucide. J'écouterai et je
me souviendrai.

(A suivre).

Un Jugement intéressant a été rendu récem-
ment par le Tribunal fédéral. (On en trouvera
les détails dans le n° 32 du Journal des Tri-
bunaux) . En deux mots, voici la chose. Un

dragon avait mis en pension sa jument chez
un vétérinaire. Un jour , pendant l'absence de
ce dernier , et sans aucun droit , un palefrenier
fédéral chargé de soigner un étalon fédéral
stationné chez ce môme vétérinaire , sort la
jument dn dragon , l'attelle à un char à pont
et part avec, elle. La jument s'emballe , va
s'enferrer dans le timon d'un char et périt
sur place. Le dragon réclame 2000 fr. d'in-
demnité au vétérinaire. Celui-ci estime n'avoir
rien à payer , puisqu 'il était comp lètement
étranger à l'accident.

La Cour civile, admettant que le vétérinaire
avait manqué de surveillance , le condamne à
payer 1500 fr. au dragon.

Le Tribunal fédéral , nanti par voie de re-
cours, a maintenu le jugement de la Cour ci-
vile. Le vétérinaire avait rt çu la jumeut en
dé pôt ; il était tenu de la restituer ; comme il
s'est trouvé dans l'impossibilité de le faire , il
doit des dommages intérêts , cela d'autant plus
que le dé pôt était salarié et lucratif II n'a pas
gardé l'objet du dépôt « en lieu sûr », il n'a
pas « exercé la surveillance par les circons-
tances commandées ».

Cet arrêt onre un certain intérêt pour les
personnes qui prennent des animaux en pen-
sion et des « vaches en hivernage » ou en esti-
vage dans leurs montagnes.

Vevey-Bulle- Thoune. — Nous lisons dans le
Fribourgeois :

« Le Vevey-Bulle Thoune va t il se réveiller
de sa léthirgie ? On est tenté de le croire. Il
se dit en effe t que les Etats intéressés et les
communes qui avaient voté des subventions
ont reçu un communiqué leur anuo eçant la
reprise de la question. Le comité serait en
mesure de présenter la justification finan -
cière pour le capital obligation. La demande
est faite au canton de Fribourg de maintenir
son allocation à cette œuvre et de nommer ses
deux délégués au comilé.

Voilà ce qui est rapporté. Il faudra au co-
mité local de l'activité et de l'énergie pour
obtenir succès, en présence des nouveaux
projets ».

Chronique suisse

Protection ouvrière

Une discussion orageuse s'est élevée hier
au sujet d'une proposition de M. Virih , dé
puté belge, tendant à l'interdiclion du travail
des femmes dans la grande industrie. M. De-
curlins appuie cette proposition , disant que la
femme appartient avant tout à la famille. M.
Bebel riposte vivement ; il revendique pour
la femme le droit au travail égal à celui de
l'homme.

Finalement , la proposition Virth, amendée
par M. Vanderwelde dans le sens d'une inter-
diction graduelle , est repoussée par 4o voix
contre 37. De nombreuses femmes ont pris
part à la discussion.

La discussion des thèses a été renvoyée i
aujourd'hui.

Le congrès discutera aujourd'hui la jour-
née normale de travail. La discussion portera
principalement sur la question de savoir si la
journée de 8 heures peut être appliquée aux
ouvriers des campagnes.

La section du congrès pour le travail des
femmes a décidé de demander aux gouverne-
ments l'introduction de la journée de 8 heu-
res. Dans le cas où cette journée ne pourrait
pas être introduite immédiatement , elle serait
remplacée par une journée maximum, se rap-
prochant le p lus possible de la journée de 8
heures. En outre, des exceptions seraient pré-

vues pour les ouvri ers de campagne , pendant
les récoltes.

BALE-VILL E. — L'exposition des œuvres
de Bœcklin est définitiv ement fixée à la datedu 10 septembre au 14 octobre. Un gran d
nombre de personnes qui possédaient des toi-les de Bœcklin les ont mises i la disposition
du comité, eu sorte que l'exposition sera fort
complète. On compte sur 80 toiles, dont unecinquantaine parmi les plus importante sde
l'œuvre du maitre. En même temps que l'ex-position Bœcklin aura lieu une exposition
Holhein.

— Les boulangers réuni-?, à Bàle , ont déci-
dé d'élever, dès le 26 août , le prix du pain de
deux centimes par kilo.

Où prévoit une nouvelle augmentatio n
pour septembre , si le prix du blé augmente
encore.

VAUD. — (Corr.) — Il y a quel que temps,
une femme Bichon , domiciliée à Ouch y, près
Lausanne , âgée de 30 ans , dé posait une de-
mande en séparation de biens contre son
mari , prétendant que celui ci ne lui fournis-
sait pas l' argent nécessaire à l'entretien da
ménage. On fit une enquête et l'on apprit
qu 'au contraire Richon remettait inté grale -
meut son 1 salaire à son épouse et que calle-ci
le gardait par devers elle. Furieuse d'avoir
été découverte , cette mégère se décida à-
empoisonner son mari. Samedi matin , au mo-
ment où il allait partir pour se rendre à son
travail , elle lui versa une certaine quantit é
d'un acide corrosif dans son café noir et tenla
de le lui faire avaler. Heureusement , Bichon
s'aperçut de la chose et n 'avala que quel ques-
gorgées du liquide corrosif. Il en a éié quille
avec quelques souffrances d'entrailles. La
femme Bichon a été arrêté immédiatement .
Elle nie lout et prétend avoir acheté l'acide
pour s'empoisonner elle-même. On a trouvé
sous son oreiller deux couteaux fraîchement
aiguisés.

Nouvelles des cantons

*# Neuchàtelois à l'étranger. — Les jour-
naux de la Bépublique Argentine enregis-
trent , avec beaucoup de regrets et d'éloges
pour le défunt , le décès, survenu dans les
dernière jours du mois de juin , d'un de nos
compatriotes , M. le Dr Charles Sandoz , établi
depuis un quart de siècle environ dans ce
pays , et qui , grâce à sa science, à sa charité-
et à son zèle pour la chose publique , jouissait
dans sa patrie d'adoption d'une grande popu-
larité.

Par décision du gouvernement de la pro -
vince, où il avait exercé diverses fonctions of-
ficielles , les obsèques de M. Sandoz ont eu
lieu aux frais de la caisse provinciale.

*» Lac de Neuchâtel. — On mande à la
Tribune de Lausanne :

Quatre soldats fribourgeois en caserne à
Yverdon ont failli , dimanche soir , perdre la
vie en voulant traverser en péniche le lac, de
Grandson à Yverdon. Le joran souillait avec-
force , entraînant l'embarcation dans une
mauvaise direction. Deux des jeunes gens ma-
niaient la rame tant bien que mal ; mais la
nacelle embarquait à chaque vague et malgré
les efforts des deux autres navigateurs , qui se
servaient de leurs kép is en guise d'écope, la
chaloupe risquait de couler, lorsque M. Déné-
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face d'un attentat dirigé probablement contre
la personne de Guillaume IL Le procureur
général de Brunswick a promis une récom-
pense de 3,000 marcs à qui révélerait le nom
du criminel. On se rappelle que le train des
voyageurs qui a déraillé a suivi de près le
train impérial. :

— La presse allemande rapporte qu 'après
les manœuvres exécutées au camp de Kras-
noie Sélo par le régiment de Viborg, Guil-
laume II, qui est le chef titulaire de ce régi-
ment, a dit :

« Je serais fier si un régiment de mon ar-
mée pouvait défiler comme mon régiment
russe de Borg. »

Les Berliner Neueste Nachrichten écrivent à
ce sujet : « Si le chef de l'armée allemande a
véritablement prononcé ces paroles doulou-
reuses pour elle, il eût été du devoir d'une
fenille officieuse comme la Semaine militaire,
organe du ministère de la guerre allemand ,
de les passer sous silence. »

Italie. — Une agitation est signalée parmi
les paysans de plusieurs localités du Latium ,
pour obtenir la répartition des vastes proprié
tés incultes, appartenant à des familles patri-
ciennes. Hier , 700 paysans, avec femmes et
enfants , se sont réunis à Marine , puis se sont
rendus sur la propriété du prince Colonna ,
aux Frattocchie , avec l'intention de se la ré-
partir et de commencer les travaux de labour.
Ils étaient précédés du drapeau national et
d'une fanfare qui jouait la marche royale.
Les autorités ont réussi à les persuader de
rentrer à Marino , où ils se sont dispersés sans
désordre. Quatre compagnies ont été envoyées
sur les lieux pour réprimer les désordres qui
pourraient se produire. Jusqu 'à présent, tout
est calme.

Etats-Unis. — Les recettes des douanes,
d'après le nouveau tarif , sont toujours peu
satisfaisantes. On estime que, si les conditions
commerciales depuis le 1er août persistent
jusqu 'au 31 juillet 1898, l'année fiscale clôtu-
rera avec un déficit de plus de 80,000,000 de
dollars.

Des personnes autorisées croient que les
recettes seront en moins-value de 30,000,000
de dollars sur les évaluations budgétaires.

M. Félix Faure en Russie

Saint-Pétersbourg, 24 août. — Le comité de
la presse russe a offert hier un banquet aux
journalistes français et aux officiers de l'esca-
dre française. Des toasts chaleureux ont été
échangés, à l'armée et à la marine des deux
nations.

M. Faure, revenant de Péterhof , a débar-
?[uô à Saint-PétersDourg à midi , devant une
onle immense. L'enthousiasme est indescri p-

tible. M. Faure monte dans une calèche es-
cortée par ua peloton de cosaques. Sa pre-
mière visite est pour la cathédrale des Saints-
Pierre-et-Paul , où il dépose une branche d'o-
livier sur le tombeau d'Alexandre III. La po-
lice contient à grand' peine la foule, qui veut
suivre les voitures du président et de sa suite.
Partout retentissent des acclamations enthou-
siastes ; la ville est splendidement décorée,
les balcons sont garnis de dames aux élégan-
tes toilettes .

En passant devant une compagnie d'hon-
neur , M. Faure dit à haute voix aux soldats ,
en langue russe : « Zdravia , Molodtsi » (bonne
santé, mes braves !) Les acclamations redou-
blent , l'enlhousiasme devient délirant.

Conformément au programme , le président

visite la maisonnette de Pierre le-Grand , puis
inaugure l'hôp ital français. A ce moment, le
tsar le rejoint ; le président et l'empereur
vont ensemble assister à la pose de la pre-
mière pierre du pont Troïtsk y. La cérémonie
a été imposante. Après l'exécution de chœurs
magnifi ques , le métropolite a prié pour le
tsar , pour le président et pour la France. La
foule crie sans cesse : - Vive la France ! »

A près la cérémonie , M. Faure et sa suite se
sont frayé difficilement une route au milieu
de la foule enthousiaste , pour aller visiter la
fabrique de papiers d'Etat , et rendre visite
aux ambassadeurs.

— MM. Mouravieff et Hanotaux ont eu ce
matin , à Péterhof , une entrevue qui a duré
une heure et quart.

La guerre tnreo grecque

Athènes , 24 août. — On assure que des
pourparlers sont engagés entre les puissances,
afin de réduire l'indemnité de guerre, que
l'on considère maintenant comme dispropor-
tionnée aux ressources de la Grèce.

Londres, 24 août. — On mande de Constan-
tinop le au Times que, suivant des informa-
tions recueillies par les ambassadeurs , la Ban-
que ottomane payerait la totalité de l'indem-
nité de guerre si le contrôle financier était
assuré.

— On télégraphie d'Alhènes au Daily Mail
que le gouvernement a interdit les meetings
du parti favorable à une reprise des hostilités
contre la Turquie.

— On mande de la Canée au Standard que
l'émigration prend une grande extension par-
mi les musulmans. Plus de cent familles ont
déj à quitté la Crète.

Lies dynamitards torturés

On télégraphie de Constantinople :
Les prisons regorgent. Les arrestations

d'Arméniens et de Jeunes Turcs continuent
Samedi on a enfermé dans les souterrains des
prisons de Galata p lus de 80 prévenus.

On a déj à constitué le tribunal extraordi-
naire qui doit juger le dernier complot ; ce
tribunal est composé des fonctionnaires de
cour. L'individu soupçonné d'avoir lancé la
bombe dans le palais de la Sublime Porte, a
subi, à peine incarcéré , les plus atroces tor-
tures pour le forcer à désigner les membres
du comp lot et à indi quer le siège du comité
révolutionnaire arménien de Constantinople.
On l'a fouetté jusqu 'au sang, puis on lui a
brûlé la plante des pieds avec des fers rouges.
Le malheureux , malgré ses souffrance s hor-
ribles, a refusé de faire des révélations. Les
deux autres individus accusés d'avoir lancé
des bombes à la Banque Ottomane et au bu-
reau de police de Galata , ont déclaré énergi-
quément qu 'ils ont agi pour leur propre
compte. L'échafaud les attend tous trois sûre-
ment, à moins qu 'ils ne meurent de leurs tor-
tures en prison. Voilà l'étrange civilisation
que protègent les hautes puissances chrétien-
nes.



réaz, de Grandson , voyant leur péril , n'hésita
pas à partir en péniche par un temps atroce
pour tirer de peine ces malheureux. Aidé de
son fils , âgé d une douzaine d'années, et d'un
autre rameur , ils purent les atteindre et les
ramener sains et saufs à Grandson.

Il paraît aussi que quel que temps aupara-
vant une deuxième chaloupe , montée par deux
soldats, luttait non loin de là contre le vent.

Lorsque M. Dénéréaz est arrivé sur les lieux ,
ta chaloupe avait disparu.

Aujourd'hui , on apprend que ia chaloupe
n'esl pas rentrée à Yverdon et que plusieurs
soldats manquaient à l'appel dimanche soir.

D'une autre source , j' apprends à cette
heure-ci que les deux soldats ont réussi à se
tirer d'affaire .

** Société d'histoire. — On sait que Li-
gnières a été désigné pour la réunion géné-
rale de la Société cantonale d'histoire. La dite
de la fête vient d'être fixée au jeudi 9septem-
bre et le programme comporte une collation
à 10 heures , une séance au temp le une demi-
heure plus tard , puis à une heure le banquet ,
qui sera suivi d'une promenade dans les envi-
rons du village.

** Militaire. — Lundi matin , à la caserne
de Colombier , un soldat nommé Maurer , de
la Chaux de Fonds, qui depuis quelques jours
-donnait des signes d'aliénation mentale, «si
devenu comme fou furieux et s'est précipité
sur l'adjudant et sur un fourrier , avec son
fusil , baïonnette au canon. Immédiatement
saisi et maintenu par plusieurs camarades , il
a été ligotté et transporté au corps de garde
«ù il est tombé dans un grand abattement.

A 3 heures de l'après-midi , on l'a conduit
«n voilure à l'Hôpital de la Ville à Neuchâlel.

A propos de la note envoyée au Soir par
M. Frilz Chabloz, demandant qu 'on y regarde
à deux lois avant de choisir l'exploit de Bail-
lod comme sujet de décoration de la salle du
Grand Conseil , le Soir écrit :

On peut différer d'opinion à l'égard d'évé-
nements survenus en 1476, et peut être trans-
formés en légendes populaires à travers les
siècles.

Baillods et Belenot ont ils existé ? Nous
«royons difficile — mais non impossible — de
retrouver la trace de l'invasion des Savoyards
dans le Seeland avant (a bataille de Morat.

1. MM. J.-S. Bonhôte et l'abbé Jeanneret
admettent cette invasion. (Biograp hies neuchâ-
teloises , I, p. 20 et 24).

2. Daguet l'admet aussi (Histoire suisse , I,
p. 362 363). Ici Belenot est nommé, ainsi que
Jehan Droz , du Locle.

3. A. Verdeil. Histoire du canton de Vaud ,
S"18 édition , et Guerre des Suisses contre le
<duc de Bourgogne , 1475 1476, dit ce qui suit,
p. 68 :

t Quelque fût la cause de la lenteur de sa
marche, le duc Charles envoyait l'ordre au
¦comte de Bomont de s'avancer dans le Vuill y
< pour faire sacs et pillages es pays des al-
liances à l'entour de Morat et mettre empêche-
ment que'icelle ville ne put être avilaillée » .
Dans la nuit du 1er au 2 juin , le comte de Bo-
mont (Jaq. de Savoie , mort au château de
Ham, Somme, en 1486) quittait Cudrefin avec
quel ques cents hommes, suivait le bord du
lac, passait la Broyé au bac de la Sauge el
poussait [une reconnaissance jusqu 'aux envi-
rons d'Aarberg. Cependant les gens d'Anet
sonnent le toôsin ; le pays se met en armes,
et le comte, qui devait éviter un engagement
sérieux , se retire en bon ordre. Mais une par-
tie des siens, égarés dans les fondrières du
grand marais, en chassant devant eux le bé-
tail qu 'ils avaient pris, sont atteints par les
Allemands (lisez les confédérés) au passage de
la Sauge, abandonnent leur butin et ont quel-
ques hommes tués ou noyés dans la Broyé » .

4. Jean de Muller , un historien de mérite
{Histoire de la Confédération suisse, tome 8,
p. 68 69), dit entre autres en racontant l'inva-
sion :

t Un Neuchàtelois , Baillodz , défendit seul
le pont de Thielle avec un courage héroïque » .
Voir aussi sa note, p. 69 : « Baillodz reçut
une chaine en or et une médaille représentant
un porc épie , avec l'inscription : Vires agmi-
tiis unus habet » . (Haller , Cabinet des médail-
les suisses, t. I, II).

8. Boyve (Annales , VI, livre II , p. 110̂  in-
dique le 26 mai 1476 comme la date de l'in-
vasion. Y en aurait-il deux ? C'est possible.

6. On peut consulter aussi une monogra-
phie du Chablais et du Bondet — partie du
Grand Marais entre la Sauge, Champion ,
Anet et le pont de Thielle — par le baron
J. de Ghambrier , manuscrit 1805 ; cette con-
trée était autrefois neuchàteloise. Le margrave
de Hochberg exerçait sa juridiction sur le bas
du Lac, le Vuill y, jusqu 'à Cudrefin , ei la
justice de Neuchâtel ou celle de Thielle rele-
vait aux Genévriers (Witzwy l) les corps morts
trouvés sur les rives du Seeland. En 1498,
Nicolas de Scharnachtal et Adrien de Buben-
berg étaient commissaires de 1 Etat et Ville de
Berne, dans une contestation avec le comte à
«e sujet.

7. Frédéric de Ghambrier , procureur géné-
ral , président du Conseil d'Etat , mentionne
(Histoire de Neuchâtel et Valang in jusqu 'à

1707, Neuchâtel , Attinger , 1840, p. 187) le
fait d'armes du Neuchàtelois Baillods au pont
de Thielle, et l'échec que les Savoyards subi-
rent le même jour de la part des gens du
Landero n et de Cressier.

Enfin , les archives de Neuchâtel (Com-
mune) et de l'Etat , celles du Landeron , celles
du baillage de l'ile de Saint Jean du Landeron
à Cerlier , celles de l'Etat de Berne (Zoge-
wandte , Orte, Neuwenburg) , peuvent être con-
sultées avec fruit , et les autographes neuchà-
telois n 'y manquent pas. (Jehanne de Hoch-
berg, Loys d'Orléan , son mari ; Bené de Chât-
iant , Guillemette de Vergy, Hans Wunder-
lich , allias Jehan de Merveilleux , dit l'Arbalé-
trier , interprète des rois François I8r et Louis
XII au pays des Ligues, etc., etc J.

Par le traité de Fribourg (12 août 1476),
Berne et Fribourg gardèrent Morat , Illens,
Everdes et Cerlier (art. 1er). et Berne finit par
s'emparer du Pays de Vaud , pour le conser-
ver jusqu 'en 1798, et à l'Acte de Médiation ,
1803.

Le haut fait de Baillod
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Contrôle russe. — On écrit de Berne au
Journal de Genève :

Avant de répondre à la correspondance de
St Imier , parue dans votre numéro du 14
août , j'ai tenu à me faire confirmer ce que je
savais déjà. Voici la réponse que j'ai reçue de
St Pétersbourg :

< Notre tarif taxe comme montre or les
boîtiers ayant des parties or, soit pour les
montres argent et niellées celles qui ont des
charnières, olivettes , couronnes, anneaux et
app li ques or ; pour les montres acier, celles
qui ont des appliques or. En outre , toutes ces
parties doivent répondre aux exigences du
contrôle russe, par conséquent être du 14
karats 56. »

** Les Armes-Béunies à Bdle . — Les
Armes Béunies fonl en ce moment une excur-
sion qui les a conduites à Bâle, où elles ont
donné dimanche, l'après midi au château de
Bottming en , et ie soir à la Burgvogtei , des
concerts au sujet desquels VAll gem. Schweizer
Zeitung félicite vivement notre excellente fan-
fare et son directeur , M. Séb. Mayr.

Le matin , à l'arrivée de la Société, \eMusik-
verein, en uniforme , et de nombreux welsehes
lui avaient fait une cordiale réception.

#% Concours local de gymnasti que. — On
nous écrit :

Si le temps le permet , ie concours local de
[ 'Abeille aura lieu dimanche 29 août , sur son
emplacemen t situé rues du Nord et de Bel-Air.
Rien ne manquera à cette petite fête d'un jour
pour divertir le public et récompenser les
gymnastes. Outre l'intérêt qu 'offrent toujours
les exercices aux engins et aux jeux natio-
naux , lorsque les gymuastes se disputent les
prix et récompenses, il y aura concert donné
par la Philharmonique italienne, jeux divers,
et , comme clou, les préliminaire s d'ensemble.
Cette fête commencera le matin , dès 8 heures,
pour se terminer le soir à 6 heures. Chacun
voudra en profiler d'autant p lus que l'entrée
sur l'emp lacement sera libre et qu 'il y aura
une cantine bien desservie. Le comité des prix
reçoit toujours avec reconnaissance les dons
qu 'on voudra bien lui faire parvenir , afin
d'enrichir encore !e pavillon des prix.

** Forces électriques. — Veut on savoir à
quoi en esl dans notre ville, <\u 23 août , l'em-
ploi des forces électriques? Voici :

992 lampes à incandescence posées,
152 » » à poser,
19 » à arc posées.

i 163 lampes employant 92 chevaux.
49 moteurs emp loyant 241 V. »

Total 332 l/t chevaux.
Des 49 moteurs abonnés, il n'y en a en ce

moment que 37 en action.

^% Ouvrie rs émailleurs . — Tous les ou-
vriers émailleurs , syndiqués ou non syndi-
qués,- sont priés d'assister par devoir à une
grande assemblée extraordinaire , qui aura
lieu jeudi 26 courant , à 81/« heures précises
du soir , au local (café Jean Gisy, rue du Pre-
mier-Mars 7 A).

Ordre du jour trés important.
Le Comité.

*# Tournée Brasseur. — C'est le mardi
31 août qu 'elle passera chez nous , et nous
donnera La sécurité des familles , trois actes
de Valabrègne , ot la Consigne est de ronfler ,
l'acte de Grange et Thiboust où Brasseur s'est
taillé un de ses plus vifs succès de comique.

00 Un acte de probité. — On informe la
Feuille d 'Avis que les 250 fr. dont nous par-
lions hier ont été retrouvés par un garçonnet ,
fils d'une brave femme, qui s'est empressée
de les remettre à la police.

M. Bloch , de la Ville de Mulhouse , auquel
appartient le pli , remercie publiquement la
personne qui a fait preuve de probité dans
cette occasion.

Les 50 francs de récompense lui ont été re-
mis.

Chronipe locale
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Zurich, 25 août. — Dans son assemblée
préparatoire , hier soir, la fraction catholi que
du congrès international a décidé d'adopter
l'introduction successive d'une journée de
travail maximum , sauf pour les métiers ayant
un caractère purement agricole.

Elle a adhéré également à la journée de
huit heures pour les métiers qui demandent
une grande somme de travail.

Zurich, 25 août. — Ce matin , la séance est
présidée par M. Decurlins.

MM. Lang et Sourbeck rapportent sur le
travail des hommes adultes , et présentent les
thèses suivantes, adoptées hier dans la séance
de section :

1° Le congrès déclare absolument néces-
saire l'introduction d'une journée de travail
légale et la durée maximum pour tous les tra-
vziiieurs et employés dans l'industrie , les mé-
tiers, le commerce, les entreprises de trans-
port , dans la grande exploitation agricole
aussi bien que daiis les entreprises d'État et
de communes. Dans l'agriculture , des excep-
tions sont admises au temps des Moissons.

2° Vu la situation actuelle de la technique ,
et ensuite des expériences faites dans nombre
de pays et dans nombre de professions avec la
jour t iéo de Houf ou huit heures, le congrès
demande aux gouvernements et législations
de tendre à introduire la journée de huit heu-
res.

3° Là où l'introduction de cette journée de
huit heures ne semble pas possible pour le
moment , il y aura lieu de décréter une jour-
née maximum s'en rapprochant !e plus possi-
ble el qui serait inti oduite au fur et à mesure
des progrès de la techni que.

Les thèses 4 et 5 sont sans changement:
4° Le législateur doit , autant que possible,

et là où les circonstances le permettent , insti-
tuer le môme temps maximum de travail pour
tontes les industries.

5° Là où la légfîlation admet des exceptions
à l'app lication de la journée maximum , la loi
doit codifier très catégoriquement tout ce qui
concerne lo travail supplémentaire , et cela
par jour et par année.

Au cours de la discussion , M. Kuleman , de
Brunswick , propose que la durée du travail
soit fixée d'nne manière distincte pour chaque
branche d'industrie suivant l'intensité du tra-
vail et la consommation des forces.

Les orateurs calho ' iques appuient cetle pro-
position , qui est combaltue par ies socialistes.
M. Grillenberger , député au Beichstag, rap-
pelle à ce propos que les socialistes allemands
avaient cru pouvoir se contenter de cette clas
sifïcation , mais qu 'ils ont dû céder à la pres-
sion des masses ouvrières mécontentes de cet
expédient. A la votation , la proposition Kule-
mann est rejetée par 174 voix contre 81.

Une proposition de M Obers '.orffer , curé de
StoUberg, demandant pour l'agricu l ture un
traitement distinct est également rejetée par
170 voix contre 80.

Les thèmes des rapporteurs telles qu'elles
ont été a'Joptées en séance de sections passent
donc sur toute la ligne.

Le congrès passe à l'ord re du jour sur les
autres propositions individuelles , qui seront
mises à celui d' un prochain congrès, puis la
séance est levée à 1 Y» heure.

Fribourg, 25 août. — Hier soir, à 8 Va heu-
res, a eu 'îeu la grande procession des mem-
bres du Pius Verein ct des pèlerins de la
Suisse allemande aux chapelles de Bourguil-
lon et Lorette , en traversant les deux ponts
suspendus ; les reli ques du Bienh. P. Cani-
sius figuraient à la procession , à laquelle ont
pris part 6000 pèlerins portant des cierges.
Les évêques Mgr Deruaz , Mgr Battstr -ia , de
Coire, Mgr Haas , de Bâle , Mgr Jaquet , de
Jassy, y assistaient. La procession n'est ren-

trée à l'église du Collège St-Michel qu'à 11 V*heures du soir. Pendant ia durée de la proces-
sion, les cloches sonnaient , le canon tonnait ;
tons les édifices publics étaient illuminés. Le
spectacle était incomparablement beau.

Cet après-midi , les pèlerins de la Snisse al-
lemande partiront par trains spéciaux , tandis
qu'arriveront les trains de pèlerins de la Suisse
française.

Fribourg , 25 août. *— Ce matin, à 8 heu-
res, au Collège de Saint-Nicolas, l'office pon-
tifical a été célébré par Mgr Columban , prince-
abbé d'Einsiedeln.

A 8 h. '/s la séance publique a recommencé
à l'Eglise aes Cordeliers. Mgr. Batlog lia a ou-
vert la séance ; ont pris ensuite la parole le
colonel Pestalozzi (Zurich) et le professeur
Schmûrrer de l'Université de Fribourg.

La clôture de la réunion fédérale du Pius
Verein de ia Suisse allemande sera prononcée
vers midi.

Sarnen, 25 août. — Les commissions du
Conseil national et du Conseil des Etats ont
visité hier la grande Schlieren près de Alp-
nach. Il est extrêmement probable que la
commission, conformément au message du
Conseil fédéral , proposera aux Chambres
d'accorder le maximum de la subvention fé-
dérale, soit 50 %.

Londres, 25 août. — On télégraphie d'O-
dessa au Daily Mail que des démonstrations
anti-allemandes ont eu lieu hier à Odessa. Les
journaux allemands ont été déchirés, les na-
tionaux allemands ont été maltraités et dans
les concerts les chansons allemandes ont été
silflées.

Simla, 25 août. — Actuellement, 42,000
hommes sont massés à la frontière. Le bruit
court à Peschawar que les Afridis auraient
massacré 300 Cipayes près de Ali Musjid. Les
Afridis occupant tout le défilé de Kl yber ; une
une grande inquiétude règne à Kelah où les
troupes se tiennent prêtes à toutes les éven-
tualités.

New-York, 25 août. — Le Trésor a constaté
3ue la fabrique de crayons Faber avait fait

epuis 20 ans des déclarations inexactes sur
la valeur de ses marchandises importées d'Al-
lemagne. Il lui a en conséquence infligé une
amende de 30,000 dollars.

Berlin, 25 août. — La G. de l'Allemagne du
Nord se dit autorisée à déclarer que lesalléga-
tions du Figaro au sujet dappréciations mé-
prisantes de l'empereur Guillaume sur l'atti-
tude des troupes italiennes dans la bataille
d'Adoua sont obsolument dénuées de fonde-
ment.

M. Félix Faure en Russie

St-Pétersbourg, 24 août. — M. Faure a vi-
sité l'église St Isaac, où il a été reçu par le
clergé ; la foule immense qui stationnait sur
la place, malgré la p luie, a applaudi M. Faure
qui, remonté en voiture , est allé déposer sa
carte à chaque ambassade, en commençant
par l'ambassade d'Allemagne, la plus rappro -
chée.

M. Faure s'est rendu ensuite au Palais d'Hi-
ver, où il a reçu la municipalité de St Péters-
bourg, le corps di p lomatique et les déléga-
tions des municipalités de nombreuses villes,
qui lui ont offert des adresses et des cadeaux.
M. Faure a dîné à l'ambassade de France, et a
reçu les députations des colonies françaises
des principales villes, puis il est rentré à Pé-
terhof par le train impérial.

Les acclamations populaires se sont prolon-
gées jusqu 'à son départ.

St Pétersbourg , 24 août. — A la réception
au Palais d'Hiver , le président de la munici-
palité de St Pétersbourg a offert au président
de la République le pain et le sel sur un plat
d'or portant les diverses armoiries françaises
et russes. 11 a exprimé la gratitude de la po-
pulation de St-Pôlersbourg de l'accueil fait en
France aux souverains russes et, en souhai-
tant la bienvenue à M. Faure, il a exprimé le
vœu que les armes gravées réunies sur le pla-
teau servent d'emblème à une entente qui, par
son caractère de sincérité et de force, inspire
confiance et garantit une paix durable à l'Eu-
rope.

M. Faure a remercié, en exprimant sa re-
connaissance pour l'accueil de la municipa-
lité et de toute la population et en affirmant
que les Français sauront apprécier à leur va-
leur ces démonstrations.

A l'issue du diner à l'ambassade de France,
le général Fredericks, ministre delà cour im-
périale, a reçu le grand cordon de la Légion
d'honneur ; l'amiral Krûger et les généraux
Slogouline et Tolstoï la croix de comman-
deur.

Paris, 24 août. — Le Gaulois reçoit une
dépêche de St-Pétersbourg, disant que M. de
Mohrenheim serait rappelé et remplacé par le
prince Ourousoff , ministre de Russie à Bruxel-
les.

Paris, 24 août. — Par dépêche adressée à
l'Elysée, M. Félix Faure a convoqué les mi-
nistres en conseil pour le 1er septembre.

Constantinop le, 24 août. —Les négociations
sont encore interrompues par une demande
d'explication de lord Salisbury sur le paie-
ment de l'indemnité de guerre .

— Aujourd'hui * la police ayant poursuivi
deux Arméniens à travers les rues de Galata ,
il s'en est suivi une courte panique.

Deux Arméniens, dont l'un portait un re-
volver , ont été arrêtés.

Marseille , 24 août. — Le conseil municipal
a décidé de provoquer une ennférence, à Pa-
ris, de toutes les municipalités résolues à
poursuivre la suppression de la taxe douanière
sur les blés.

Il a télégraphié à l'issue de la réunion au
conseil municipal de Paris pour demander
son adhésion.

Londres , 24 août. — Des dépêches offi dél-
ies annoncent que les Anglai s ont dû aban-
donner deux forts dans le district de Pescha-
war. Une batter ie d'artillerie de campagne ,
placée à l'entrée du dépôt de Kh yber, a ou-
vert le feu à une distance de 3200 mètres.
L'ennemi s'est retiré imméeiatement Les
Afridis ont pris hier soir et brûlé le fort de
Mandé. La garnison , composée d'irréguliers
indi gènes, s'est retirée perdant trois hommes.

Dernier Courrier et Dépêches

BRA SSERIE DE LA ME TROPOLE
Nous rappelons le Concert qui sera donné ce soir

par des artistes de notre localité ; les noms présen-
tés nous dispense d'en dire davantage sur ce bril-
lant concert , qui attirera sans aucun doute tout ce
que la Chaux-de-Fonds compte d'amateurs de bonne
et belle musique. N.
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Il y a des pays où le service des postes
rapporte de gros bénéfices à l'Etat ; il y en
a d'autres, au contraire , où il est onéreux.

En Angleterre, le service des postes est
économique pour le public et ne laisse rien
à désirer.

Tous les ans le nombre des lettres, cartes
postales et colis expédiés par la poste aug-
mente dans une proportion satisfaisante et
les profits réalisés sont considérables.

D'un autre côté le service des télégraphes
est en perte.

D'après les statistiques anglaises la plu-
part des postes continentales sont pros-
pères.

La France dépense 6,750,000 livres ster-
ling et reçoit près de 8,750,000 livres ster-
ling, réalisant ainsi un bénéfice de 2 mil-
lions de livres sterling.

Le service des postes et télégraphes alle-
mands est considérable mais les bénéfices
réalisés ne sont pas si importants que ceux
de la France.

L'Allemagne dépense près de 15 000,000
de livres sterling et en reçoit 16,500,000.

L'Autriche réalise un bénéfice de 750,000
livres sterling et ses dépenses ne s'élèvent
qu'à 4,500,000 livres sterling, pour toute la
monarchie, y compris la Hongrie dont le
service postal est peu important.

L'Italie dépense 2,250,000 livres sterling
et en reçoit 2,750,000. Les Italiens ne pa-
raissent pas enclins à une correspondance
volumineuse.

La Russie dépense environ 2.500,000 li-
vres sterling et reçoit 3,500,000 livres ster-
ling, ce qui donne un beau bénéfice.

Dans ce pays le service des postes et télé-
graphes s'étend tous les jours.

La Belgique dépense à peu près 400,000
livres sterling et réalise un bénéfice égal à
cette somme, pour son service postal.

Les télégraphes coûtent 200,000 livres
sterling et donnent un petit bénéfice.

La Hollande perd sur son serivce télégra-
Enique mais pagne sur son service postal,

ies deux services lui coûtent 700,000 livres
sterling.

Le Danemark réalise un petit bénéfice.
La Suède gagne 36,000 livres sterling et

la Turquie elle-même réalise un léger bé-
néfice par son service postal et télégraphi-
que.

Les colonies australiennes perdent tous
les ans des sommes considérables et il en
sera ainsi tant que la population sera clair-
semée.

L'Australie occidentale perd annuelle-
ment 47,000 livres sterling ; Queensland ,
60,000 livres sterling ; la Nouvelle Galles
du Sud, 110,000 livres sterling, et Victoria,
143,000 livres sterling.

D'un autre côté, la Nouvelle-Zélande réa-
lise 3,000 livres sterling de bénéfice et la
Tasmanie 8,000 livres sterling.

En moyenne l'Australie perd tous les
ans 350,000 livres sterling.

Aux États-Unis, le gouvernement dépense
par an 18,500,000 livres sterling et ne re-
çoit que 16,500,000 livres sterling ce qui
laisse un déficit de 2 millions de livres
sterling.

Le service télégraphique est entre les
mains d'une compagnie — the Western
Union , — qui réalise un bénéfice annuel de
1,250,000 livres sterling.

La République Argentine réalise un bé-
néfice de 750,000 livres sterling.

Au Brésil , au contraire, les dépenses
sont trois fois plus fortes que les recettes.

Dans l'Inde, le service postal accuse un
léger bénéfice.

Au Cap, la perte annuelle s'élève à 10,000
livres sterling ; au Canada la perte est de
16,000 livres sterling par an.

Ges pertes se changeront en bénéfices le
jour où il y aura une population assez nom-
breuse.

Profits et pertes des postes
des divers pays

Le Grand Saigneur
Sous ce titre la Revue hebdomadaire pu-

blie de Maurice Talmeyr l'article le plus
émouvant que nous ayons lu de la plume
d'un administré de M. Hanotaux. Après
avoir constaté l'acquittement du Mecheveret
qui avait appelé le sultan par son vrai nom,
Talmeyr continue.

L'histoire de ces massacres d'Arménie
est une des abominations les plus stupé-
fiantes qui se soient jamais accomplies. Le
Turc, pendant des années, a pu massacrer
jusqu 'à trois et quatre cent mille chrétiens,
et, pas une seule puissance chrétienne ne
lui a fait sérieusement signe de cesser le
massacre. On n'a jamais autant fait étalage
de doctrines humanitaires, et la vie hu-
maine, surtout chez nous, atteint actuelle-
ment le plus haut prix . On en est même
arrivé à trouver une valeur à la vie des
monstres, uniquement parce qu'elle est la
vie, et que la vie seule, par elle-même et
pour elle-même, est devenue comme une
religion. Et c'est en ce temps-ci , par ce
temps de philosophie , de civilisation , sous
le règne de ce culte de la vie pour la vie,
quand un soldat ne peut plus prendre un
rhume de cerveau à l'exercice sans que
tous les professionnels de l'attendrissement
sanglotent , c'est par ce temps de philan-
throp ie et de sensiblerie exaspérées, que le
monde chrétien, qui est le plus fort , a laissé
égorger et enterrer vifs, sans même tourner
la tête ou dresser l'oreille, avec les idées
qu'il affiche , et les moyens d'action qu'il a,
trois cent mille de ses coreligionnaires t On
a violé les femmes, coupé les enfants en
morceaux, attaché aux potences, pour les
livrer aux mouches, les malheureux respi-
rant encore sous leurs plaies. Et on le sa-
vait , on le publiait , les ambassadeurs le
télégraphiaient aux gouverneiaents,maisles
gouvernements ne bougeaient pas. Monar-
chistes ou républicains, modérés ou radi-
caux , conservateurs ou révolutionnaires,
ils faisaient semblant de ne rien entendre, et
laissaient passer la férocité du sultan.

Et parce qu'un écrivain turc, proscrit de
son pays, et réfu gié en France avait dénoncé
lui-même toutes ces sauvageries , le sultan ,
en France même, et devant un tribunal
français , voulait le traîner en justice !

Cette fois seulemen, c'était trop, et le dé-
faut du « Grand Saigneur » semble être
de mal savoir j usqu'où il peut vous saigner.
Avec cette physionomie cruelle et somno-
lente qu'on lui voit dans ses portraits , son
œil assoupi et guetteur d'animal sournois,
il ne doit comprendre que la terreur , et ne
se modérer que sous son action. On ne lui
a pas enjoint de s'arrêter après ses premiers
assassinats, et il en a commis d'autres. On
ne l'a pas arrêté après les autres, et il en a
commis de nouveaux. On a continué encore
à le laisser faire, et il a multiplié les mas-
sacres. On ne l'a pas mis tout de suite hors
d'état de nuire aux premiers ruisseaux de
sang qu'il a fait couler, et il en a fait couler
des fleuves , il en a submergé l'Orient I G'est
un sultan fin de siècle, et qui rêve d'exter-
minations à la Néron, tout eu déjeunant
avec des banquiers de Paris et des officiers
de Berlin . Et vous verrez qu'il égorgera,
tant qu'on ne l'aura pas pris lui-même à la
gorge. Il saignera tout ce qui tombera sous
les couteaux de ses bourreaux, tant qu'il
n'aura pas trouvé quelqu'un pour lui servir
à son tour un « mauvais café ».

MAURICE TALMEYR.

Pendu par les pieds
Patrick Gook, qui se prétend l'inventeur

d'un aéroplane on machine volante, vient
de faire l'essai de son invention et somme
toute, il a réussi à se faire enfermer daus
la prison du tribunal de Harlem, l'un des
tribunaux de police de New-York. Voici
dans quelles circonstances l'envolée de
Patrick Gook a abouti à la prison. Notre
inventeur, qui est employé du chemin de
fer élevé de la 9" avenue, croyait avoir
trouvé le meilleur modèle d'aéroplane —
le meilleur de tous dans le monde entier
et d'une perfection achevée, — car il avait
ajouté à sa machine un parachute qui le
poserait à terre d'une manière infaillible
et sans accroc possible dans le cas où la
machine volante, se détraquerait dans les
airs. Il voulait essayer ce parachute et avait

demandé l'autorisation à la police de des-
cendre avec son parachute du haut du pont
"Washington.

Sur refus des autorités, Gook se rendit
vers deux heures du matin avec un ami à
un pont qui s'élève à environ 100 pieds au-
dessus de la rivière Harlem. Gook fait ses
firéparatifs , lance le parachute par dessus
e parapet du pont et se laisse glisser le

long d'une corde qu'il s'était attachée au
pied , tandis que son ami retenait les autres
cordages qu'il fixait au parapet pour plus
de certitude. Au moment où Cook allait
donner le signal de lâcher tout , sa main a
glissé le long de la corde et il a été lancé
dans le vide, la tête en bas, mais il n'a pas
perdu pied , car il était solidement attaché
et il est ainsi resté suspendu dans les airs,
à une hauteur d'au moins 80 pied-».

Gook eut beau appeler son ami au se-
cours ; au lieu d'une réponse il n'entendit
que le bruit des pas d'un homme qui se
sauvait en toute hâte. Gook resta donc sus-
pendu , appelant au secours et essayant en
vain de se raccrocher à la corde avec ses
mains. Enfin , au bout «d'une semaine » ,
telle est l'opinion de Gook , mais , en réalité,
il n'était que 3 heures et demi , un police-
man , attiré par les cris du malheureux
pendu , est arrivé sur la scène du désastre
et a aperçu l'aéronaute se balançant , la tête
en bas, le long du pont. L'agent s'est em-
pressé d'appeler un confrère à son secours ,
et tous deux ont réussi, non sans peine, à
remonter Patrick Gook et à le remeltre sur
ses pieds au milieu du pont. Patrick était
à moitié mort , tellement il avait le sang à
la tête ; un verre d'eau arrosée de whiskay
qui lui fut administré au poste de police
réussit à le rétablir. U fut donc amené à la
prison du tribunal de Harlem.

Le lendemain , Gook a raconté au juge
l'aventure que n ous venons de signaler et
a commence une longue digression sur les
aéroplanes et les parachutes. Le jug e a
coupé court à sou récit en lui demandant
s'il n'avait pas un « grain » dans la tête.
Bref , le juge a relâché Patrick Gook et l'a
prévenu qu'il ferait mieux de cesser ses
expériences d'aéronaute. Gook a quitté
le tribunal , convaincu plus que jamais
qu'il a fait une fameuse découverte et se
promettant bien de s'envoler dans les airs
dès que sa machine serait brevetée.

Faits divers

L'origine das d'Orléans
Les articles du Figaro sur les prison-

niers de Ménélik ont fort excité la presse
italienne, non seulement contre leur auteur ,
mais contre toute la maison de France.
It'Esercito italiano rappelle l'histoire sui-
vante :

En 1773, dit-il , le duc d'Orléans, — celui
qu'on appela plus tard Philippe-Egalité,
voyageait en Italie avec son épouse. Le 16
avril 1773, à Modigliana celle-ci mit au
monde une fille. Des raisons de famille
impérieuses faisaient désirer que ce fût un
fils. Précisément il venait d'en naître un
augeôlier Lorenzo Ghiapp ini. A bon compte ,
le duc d Orléans négocia un échange. Il
laissa sa fille au cerbère et emmena le fils
de celui-ci, qui devait devenir Louis-Phi-
lippe Ier , roi des Français.

Maria-Stella Ghiapp ini vint plus tard à
Florence avec son prétendu père, se voua
au chant et entra au théâtre.

Elle étai t merveilleusement belle, fit la
connaissance d'un riche Anglais, lord
Newborough , qui s'éprit follement d'elle
et devint son protecteur , puis son mari.
G'est en 1825 seulement que l'ex-cantatrice
apprit le secret de sa naissance par le tes-
tament de Lorenzo Ghiappini , qui mourut
cette année-là à Sienne. Dès lors, lady
Newborough n'eut repos, ni trêve. Elle fit
des procès pour revendiquer sa qualité de
princesse du sang, les perdit, ne se décou-
ragea pas et mourut en protestant que
Louis-Philippe était un usurpateur...

Et voilà comment le prince Henri d'Or-
léans est doublement impardonnable puis-
qu'il est un Italien, son quadrisaïeul étant
le geôlier Ghiappini. de Modigliana.

Electricité et voleurs.
Tous les gens qui possèdent des coffres-

forts ont été pris, naguère, d'une légitime
inquiétude. La science, disait-on, devenant
complice des cambrioleurs, leur avait fourni
un moyeu d'attaquer les plaques les plus
reballes, au moyen de l'électricité.

Un fil est en relation avec un crayon de
charbon , un autre avec le métal du coffre-
fort On fixe le crayon à une poignée non
conductrice pour la manier sans danger.
En approchant le crayon du coffre-fort , on
produit un arc dont la température peut
atteindre 2500 degrés. Le métal est fondu
avec rapidité. L'expérience est facile à réa-
liser.

Seulement (il y a un bienheureux seule-
ment) il faut un courant d'une rare puis-
sance pour mener à bien l'opération. M.
Noe, directeur d'une compagnie d'électri-
cité de Chicago, a fait le calcul que le cou-
rant nécessaire pour perforer la paroi d'une

chambre de sûreté doit être d'au moins 300
à 700 ampères avec une tension de 40 à 50
volts. Si l'on admet en moyenne 350 am-
Eères et 40 volts , la puissance indispensa-

le atteint 19 chevaux électriques. Les
cambrioleurs n 'ayant généralement pas li)
chevaux électriques dans leur poche , les
possesseurs de coffres-forts peuvent encore
dormir en paix.

La profondeur des puits de mines
En Angleterre , d'après ce qui résulte

d'une communication faite par M. Bennett
H. Brough au Congrès de mai dernier de
Y Institution of civil Engineers , le puits le
plus profond pour lVxtraction du charbon
se trouve à la houillère de Pendleton , près
de Manchester , où les travaux les plus bas
sont à 1060 mètres au-dessous du sol. Pour
l'extraction des minerais , le puits le plus
profond se trouve à Dolcoath , en Cor-
nouailles ; il descend à 787 mètres. En Bel-
fi que , un charbonnage des environs de

Ions a un puits de 1200 mètres , et , en Bo-
hême, le puits Adalbert des mines de
plomb argentifères de Przibram atteint la
profondeur de 1120 mètres. Mais ces chif-
fres sont dépassés par la profondeur du
puits Red Jacket des mines de Calumet et
Hecla , aux Etats-Unis , qui est actuellement
arrivé à la profondeur de 1495 mètres. La
température est, au fond , de 31° centigra-
des, ce qui ne gène point le travail des ou-
vriers.

Vêtements incombustibles en asbeste
ou amiante

On a présenté récemment n Y Association
des ingénieurs de Montréal , d'après ce que
rapporte le Praticien industriel , un vête-
ment , ou équipement complet à l'épreuve
du feu , reposant sur l'emploi de l'asbeste
ou amiante. Un pomp ier revêtu de ce vête-
ment est entré dans une caoane en flammes
et y est r«sté quel ques minutes , exécutant
certaine manœuvre représentant un sauve-
tage. La protection des mains est obtenue
par des gants d'asbeste. Les bottes , de
même substance , avaient seules du fer , Le
masque était pourvu d'un respirateur qui
permettait à l'opérateur de respirer sans
danger et de ne pas avoir à craindre les
vapeurs délétères. Le résultat de l'expé-
rience a été, paraît-il , des plus concluants .

T7"a,xiétés_

Le Journal des «Jennes Filles. — Revue
illustrée, paraissant le 1er et le 15 de cha-
que mois. — Neuchâtel , Delaçhaux et Nies-
tlé. Un an : 4 fr. 50.

Sommaire du n° 76 :
Causerie : L'hirondelle. — La part de l'âme : Dor-

cas. — Les bons jours : Sauvagette. — La vie prati-
que : Tante Bourrue. — L'été en Suisse, poésie : Hose
de Lessus. — Le « La Fontaine » de Luce, arec gra-
vure": Zyp. — Petit roman d'uno écoliére (suite) -
Paula Reine. — La croix d'opales, nouvelle (suite) :
Berthe Vadier. — Calendrier des jeunes lilles. —-
Boîte aux lettres.

Numéros spécimens gratuits et franco sur
demande.
La Famille, journal pour tous, fondé en

1860. — Georges Bridel ci Cie, éditeurs, à
Lausanne. — Prix annuel de l'abonnement
5 fr. pour tous les pays , port compris.

Sommaire du N ° 16
Charles Chatelanat : A Saas I (avec gravure). —

M. : Jacques le singe. — Episode de la guerre de
la guerre do Vendée (Avec gravure). —L.  Chautems:
Marie de Bourgogne. — M»» M. Ellis : Du manqua *
d'ordre.

Numéro spécimen envoyé gratuitement.

Code de» obligations
L'édition annotée du Code fédéral des obligations,

publiée en 1881 par M. Charles Soldan , actuellement
juge fédéral , se trouve épuisée depuis assez longtemps
déj à. A la demande de l'éditeur (Imprimerie Guilloud-
Howard , à Lausanne), l'auteur a consenti à en pré-
parer une seconde, entièrement revue, qui pourra, à
moins de circonstances imprévues, sortir de pressa
d'ici à quelques mois.

Afin de pouvoir conserver le format pratique de la
première édition , on a dû renoncer à accompagner l.
texte du Gode de notes destinées à résumer la juris-
prudence à laquelle son application a donné lieu de-
puis 1883, date de son entrée en vigueur. En revan-
che, en vue de faciliter la compréhension de la loi ,
la nouvelle édition signalera les divergences qui exis-
tent pour un assez grand nombre d'articles entre la
version françai se et la version allemande ; cette com-
paraison permettra , dans bien des cas, de saisir plua
facilement la véritable intention du législateur.

En ce qui concerne la concordance du Code des
obligations arec les législations française et allemande,
la nouvelle édition tiendra également compte des
des nouveaux Code civil et Gode de commerce do
l'Empire allemand , promulgis en 1896 et 1897 et des-
tinés, sa»s nul doute, à exercer une influence consi-
dérable sur la jurisprudence des tribunaux suisses.
De plus, la table alphabétique des matières sera en-
tièrement refondue et considérablement augmentée,
de manière à pouvoir renseigner proaiptement le*
public non juriste, tout en satisfaisant aux exigences,
de l'analyse juridique ; l'extension donnée à la « Ta-
ble » permettra , d autre part , de supprimer les ren-
vois des articles entre eux, dont l'utilité immédiat»
est moindre.

Enfin , dans une « Introduction », l'auteur s'efforcera
de condenser en quelques pages les données pratique»
les plus importantes sur l'état actuel de la législation
civile en Suisse.

Bien que le nombre de pages et par conséquent le
pri x de vente de la seconde édition ne puissent pa»
encore être déterminés d'une manière exacte à l'heure
qu'il est, on croit cependant pouvoir affirmer qu'il»
ne dépasseront guère de plus de moitié ceux de la
première édition.

jBIBIilOORAJPmE

SOCIETE MUTUELLE et PHILANTHROPIQUE
La Chaux-de-Fonds

4e trimestre 1896/1897
RECETTES

Solde en caisse précédent . . Fr. 291 75
9 mises d'entrée et carnets. . » 76 50
Vente de 27 règlements de la

Réassurance » 2 70
Produit des cotisations . . . » 2488 20
Produi t des amendes . . . » 4 —

Total Fr. 2863.15
DÉPENSES

510 journées de maladie à 3 fr. Fr. 1530»—
28 » » Va in-
demnité à fr. 1.50 . . . . » 42»—

1 décès . » 50»—
Versé à la Banque Cantonale . » 700»—
Versé à la Caisse de la Réas-

surance » 157»60
Frais de bureau , ports, avis

mortuaire » 8 70
Indemnité au Président, x/«

annuité » 25»—
Provision au caissier, 3% 8ur

fr. 2492»20 » 74»75
Solde en caisse » 275»10

Total Fr. 2863»15
Les Obligations sont déposées à la Ban-

que Cantonale.
Médecins de la Société :

MM. Dr Gerber, rue Daniel JeanRichard 28.
Dr Bourquin , rue Léopold Robert 55.
Dr Matile, rue Fritz Courvoisier 8.

Les candidats trouveront auprès de ces
docteurs les formules nécessaires à leur
admission.

LA SOLIDARITÉ



AUX GRANDS MAGASINS DE NOUVEAUTÉS EN TOUS GENRES

4 11. Rne Léopold Robert 11. 
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Rayon i Blouses « Jupons Lingerie SSS^̂ S Rayon 
des 

Tissus coton
BlOUSeS en toile imp. . Fr. | .75 C©!® blancs , pour Dames . . Fr. Q.95 pour Robes et Tabliers

Blooses,h.uteNouve.uté.Fr 3.00 Plastroiwà^""  ̂1
.75 Rounn rip^ 

fiante Képhir tiB8U coton bon î̂ 0.40
Blouses,piqué, reps . . F, 6.50 ChemisettesssSff i? 5.95 ™ Toiles imprimées gjf.-JE 0.45
Grand

^
choix BlOUSCS 06 8016. CîailtS Al d'Ecosse . . . Fr. Q.30 CotOUUeS, >«* «V«» m. Q.55

Jupons »'. r .  0lFnr! 2.50 Dgynn (jpg (]mhpû||pQ ftwito m de P r e  " °-95 ImmTchoiI Beps, Zéphir,
Jupons haut Toiant Fr. 3.95 "«juil uuo Ullllll OlluO Gants imitation suède . Fr. Q.95 Mousseline , Jaco-
•fupons avecbroderietrès ri ê 5.00 Ombrelles «ie . . Fr. 3.95 Ghois cordé^Ciants de peau. nas, etc.

Lettre de reconnaissance
Je ne puis m'empêcher de porter à votre connaissance le succès étonnan* que j'ai

obtenu avec votre SAVON TOKMEtVTILLE. Depuis mon enfance déjà, j'avais cha-
que été la figure couverte de taches de rousseur et j 'avais employé contre cela divers
onguents et savons, tels que le savon sulfureux au goudron , le savon de lis de Berg-
mann, etc., mais tous en vain. Mais j'ai été, grâce à votre savon et à ma grande joie,
débarrassée de mes taches dans le court espace de 3 semaines, quoique beaucoup de
personnes prétendent qu'il n 'y a point de remède efficace contre les taches de rousseur.

G'est vraiment un résultat sp lendide I Je recommanderai cet excellent savon où je
pourrai, et je vous autorise a faire de ces lignes l'usage qu'il vous plaira. 6317-3

Marie Kramer, Bâle, Streilgasse 5.
En vente à 60 ct. dans les pharmacies, drogueries, quincailleries et ép iceries f ines.

Représentant général poar la Snisse : F. Reinger-Bruder, Bâle

A 1/ALSACIENNE
2, Rne de la Balance 2

FIN DE SAISON
Immense rabais sur tous les articles

Les Nouveautés pour Robes et Confc étions pour Dames sont vendues aux
prix de fabri que.

Avec chaque Robe ou n'importe quel achat au dessus de 10 fr., un joli cadeau
est remis a 1 acheteur. 113B5

Sp écialité pour Trousseaux et Layettes
Orariçl choix. — Très bas pria ;:.

TOILERIES DE* MULHOUSE
Plumes, Duvets. — Lingerie confectionnée pour dames et enfwts, à des

prix sans concurrence. — Chemises, ttlouses, Jupons, Tabliers, etc., etc.
L.IQU1DATHOM UC Ii «v MODE

i |%cun peut photographier! |
« ^J 

an moyen dn Poeket-Kodak et de Bull's Eye 5"Bs ^̂ ~^̂ ~~̂ ~^̂ ~ ~̂~ ! B;"' Deux appareils pouvant se charger en plei ne lumière. £

jg» Poids 140 et 600 grammes seulement à S1? et 415 francs 3.

¦g Ea vente à l'atelier Hngo SGHŒNI g
»â Elue Léopold-Robert Q-é g*
W 

=* LEÇONS GRATUITES wS- 11711-1 "

T\ 1 i i  TI Eine Anleitung in sehr kurzer Zeit,
IPT1 ràOrOflTO Hr9 TÎ 7flÇ!0 ohne Hûlfe eines Lehrers, leicht und

-L/UI  JJUI UU.UU JL 1 dlLZlU aj C» richti g franzôsisch lesen und sprechen
zu lernen. — Praktisches Hiilfs-

bi'ob, fur aile , welche in der franzôsischen Umgangssprache schnelle und sichere
Fortschritte machen wollen.

J=»x-el»w: JSr+j _ .  1»20.
PAPETERIE A. COURVOISIER , 1, Rue du Marohél .

DEPOTS dans les Pharmacies L. Barbezat, Bech, Monnier, D' Bourquin,
Brisot, Bonjour, Parel, Perret, Gagnebin, ainsi qu'à la Droguerie Perrochet.
rue du Premier Mars 4. 2099-24

ML. M^nm'WJMlM^
tlvh P 'ï. ip OP s'ouvrant de p lain p ied sur la p lace du Marché de l'Ouest.
U f i t !  j f J l o L u  Cette pièce , bien éclairée, mesure 10 m. sur 6 m.

A côté est un p etit bureau de 4 m2, communiquant par un guichet avec
la grande p ièce.

Conviendrait pour atelier de menuiserie ou autre dépôt de marchan -
dises, etc.

Les réparat ions à f aire seront appropriées à la destination du local.
S'adr. rue de la Serre 4 0, au f ond de la cour. 12143-2

LESSIVE PHEMIX
le plus ancien, le meilleur et le plus réputé de tous les produits de ce genre.

Se défier des innombrables contrefaçons auxquelles son excellente qualité a donné
naissance i«t eiiger rigoureusement sur chaque paquet la marque de fabrique , l'oiseau
le « PHÉNIX » et la raison sociale des seuls fabricants en Suisse, H 8200-L 10419-4

BMjDABP «fc €'% à gOKggg

' Indispensable anx couvreurs, gypsenrs, ferblantiers, etc.

^ECHAFAUDAGE ROULANT . "T" de """
— BREVET FÉDÉRAL O - N ?  9422. invention a ponr but

P t̂^̂ t±  ̂"̂  \ \ \Trw \̂ 1 dt permettre anx fer"
^^^^^^g^SA^^^^^^ *̂  

blantiers, couvrenrs,

ShSjSJAsSSS etc* de peindri' °n

^^'m^t^̂ ^^H ^^^^^^^^^p^^^SSbsèl, réparer les chenaux

^Sw? ̂ ^^ f̂ ^ f̂ ^ y ^ Ŷ
'' des toits on d'enlever

"/, r̂ - ~- j3 . wj ĵàlk/x ; : .  ̂ / '. ,a neiee et ,a e,ace
¦̂ ~_ ~~~2'~ *• /^^^^^^:^^'_rL SĈ . 't ptf| dcs *»'»s «hènaux avec
' '____ _____ ~[ "" 

y ?*QÊEËtf S £ ll___ ^ t ¦/ '' fëlj|f nn pins petit nombre

^ ̂
fL™ ' jusqu 'ici. 10277-2

JACOB OCHSNER , LA CHAUX-DE FONDS

Les potages aux pâtes sont fort goûtés. Faites-les bouillir avec un peu de graisse
de rognons, daa n de l'eau salée i point , ajoutez-y après cuisson, une faible quantité de
Wm̂ ^-WT^^^^ÊTm'̂f mV en flacons et vous aurez un potage délicieux. — En
1 JT . » » i C l  »»Ml I T6Bte ctxez M. César FRANEL, rue du Grenier

BAN QUE FÉDÉRALE
(Société anonyme)

LA CilAl^X-DE-FONDS

Coims DES CHANGES, 25 Août 1897.

Hou» *omm»s attjonrii 'brii, sauf variatiorja i ra jor -
fantaa, acheteur» r. compte rouraat, ou au comptant,
BBOin» Va */, de commUaioo, de papier boncabte »nr :

bl. Ceur»

S 

Chèque Paria 'OO.tlV »
Court tt petit» effet» long» . 2 ICO.il"/»
î moi» 1 ace. fr»n{euea . . H { . : . ! . 1 >' . »
3 moi» ( min. fr MUO. . . z lu .' .n i ' / ,

/Chique min. L. (00 . . . *.*y à'i
\Court »l pet it» rflevi lonja . 2 Î5.18'/,Loodree. U „,0j, , ,Cc. anglaim . . 2 26. il
(3 moi» i mio. L 100 . . . 2  25.11
/Chèque Berlin , Frencfort. . 123. '2 1/,
t Court et petite effet» longa . 3 Hl . liz ' ;»

Uemag. <| moi, . ,c0_ «n.mande» . . 3 123.87V»
(3 moi» j min. H. 3000 . . 3 123. '/O

S 

Chèque Gôae», Milon , Turin . Jn . ' 5
Coût t et petit» effeu longs . 5 95. On
* moi» , * chiffre» . . . .  S 0!> . 15
3 moi». * chif fres  . . . . fj 95.45

(Chèque Bruielle» , Anvers . 100.1)7'/,
Belgique \ .  è 3 moie, traite» aco., i ch. 3 100.20

(Non aco., bill ., mand., 34 elch. 31/» 100.07V»
. . Chèqne et court . . . .  3 2l'8.31

è****' î t, 3 mo.a, traites at*., 4 ch. 3 208.40
Kotterd.. Ho„ .CCtibi |l ., mand.,3et4oh. 3"/» e 8.30

(Chèque el court . . . . 4 210.30
Vianne.. (Petite effet» long» . . . .  4 '*l 'l . .*l"

U * 3 mois, 4 chiffres. . . 4 110.35
Mew-Tork 5 5.18'/»
Baisse . . .Jusqu 'à 4 mois 4 peir

Billet» de banque frenceis . . . .  100.08 \
» » allemands . . . . 123.05
» » rus.es 3.67
e » autrichiens . . 910.10
» » anglais 25. 19
» e italien» . . . .  94.90

Napoléon» d'or 100.05
Soverei gns 25.16
Pièce» de 20 mark în.78

avis officiels
DE LA

imwi i. la CHAOI-DH ONU
Foire au bétail
Le public est avisé que la cinquième

foire au bétail de l'année se tiendra à la
Chaux-de Fonds, lo mercredi 1er sep-
tembre 1897.
12262-3 Direction de Police.

Enchères publiques
Vendredi 11 Août 1897, dès 1 heure

de l'aprè»-midi , il sera vendu à la Halle
aux enchères, Place Jaquet-Droz , en ce
lieu :

50 coupons drap pour confections hom-
mes, lits, tables, glaces, chaises, commo-
df s, linge de table et de corps , 1 tour aux
débris , etc., etc.
12246-2 Greffe de Paix.

AVIS
Une dame dïlge mûr , disposant d'ex-

cellentes recommandations, désire trouver
une place de gérante, dame de ma-
gasin ou tout aulre emploi. Prétentions
modérées. — S'adresser à M. Barbier , no-
taire, rue de la Paix 19. 12055-2

Etude J. CUCHE, Dr en Droit
26, Rne Léopold Bobert 26.

1 LODER pour tout de snite :
Parc 88. Deux magasin i indépendants.

12076-3

Industrie 23. Pignon d'une chambre,
cuisine et dépendances. Prix, 216 fr.

12077

Industrie 25. Une belle grande cave
pouvant servir d'entrepôt. 12078

MAGASIN A LOUEE
Kue de la Serre 8 ; un grand magasin

moderne, avec logement et dépendances ,
dès le 30 Septembre 1897. — S'adresser au
Crédit Mutuel Ouvrier, rue de la
Serre 16. 6718-17*

MAISON à VENDRE
avec grange, écurie, jardin et grand déga-
§ement , belle situation à quelques minutes

e la Gare. — S'adresser à M. Arthur
Matthey, au Torneret , Cr£t-du-Locle.

11617-4

Poudre procréative.
Remède infaillible pour faire retenir les va-

ches et les juments. Une dose, 1 fr. 50.— So
trouve chez A. PANCHAÏÏD, pharmacier» à Ve-
vey et dans toutes les pharmacies.

Occasion
A vendre les vins provenant de l'ancien

café Pierre Henri Sandoz :
Environ 1,500 bouteilles Neuchâtel blanc

a fr. 0 70 et 0 80 la bouteille Hc-1762 G
Neuchâtel rouge, de fr. 1.20 à fr. 1.80

Beaujolais, à fr. 1.20 Santonaj Brafi&rs . fr. 2 50
Volnay, » 1 60 Chablis, » 2 50
Givry. » 1.60 Bordeau x bte » 2.50
Mercurey, » 1.8" Pommard , » 3.50
Fleurie, » 2 50 Beaune, » 5.—

Les prix de ces vins, tous très vieux,
s'entendent verre perdu .

S'adr. à la pension Bûhlmann, rue Léo-
pold Robert 6. 9962-3

L0GE1ENTS
A louer pour St-Martin ou pour St-

Georges 1898, dans les immeubles rue
du Doubs 153 et 155, encore plusieurs
logements de 3 et 4 pièces, avec corridor
et bout de corridor. H 2138 c 12064-5

S'adresser à M. .A LFRED GUYOT, gé-
rant d'immeubles, rue du Parc 75.

Logements
U. R. SCHORX offre à loner ponr le 23

avril 1898, duos l ' immeuble en construc-
tion nie du lr  m iile-Allemand 81, de ma-
gnifi ques liigemenls modernes. Chaque
étage est distribué poar denx logements
de 3 pièces et alcôve, mais peuvent être
modifiés en nn seni, composé de 6 on 7
pièce», an gré dn preneur. Belle situation
an soleil. Balcons à chaqne étage, ean,
gaz, buanderie , cour et jardin , H-2139-G

S'adresser H. Alfred GUYOT , gérant
d'immeubles , rue dn Parc 75. 12065-5

â loner de suite
au Crêt, La Sagne

beau LOGEMENT de 2 chambres a deux
fenêtres Chacune, et dépendances ; 2me
étage et soleil toute la journée. Prix très
modéré

S'adresser à M. P. G. Gentil , gérant , rue
du Parc 83, à la Cbaux de Fonds. 11797-3

Locaux
A louer de suite ou pour époque a con-

venir , un local pouvant servir d'atelier ;
les réparations seront appropriées à la
destination du local; plus un petit loge-
ment de 2 chambres, cuisine et dépen-
dances, exposé au soleil. 12164-2

S'adresser au bureau de I'IMPAIITIAL.

ML. JLcr«B_<e;r
pour le 11 Novembre 1897 1

deux APPAETEMENTS de 3 pièces et
dépendances, au rez-oe chaussée, exposés
au soleil, situation côté du Versoix. Prix,
450 fr. l'an eau comprise.

S'adresser à M. Victor Brunner, rue de
la Demoiselle 37. 11271

Domaine à louer
Ponr cause de décès, à remettre pour

le U novembre 1897 nn domaine avee
pâturage, am environs de la Chaux de-
Fonds , ponr la gar de d'environ 5 vaches
et 1 cheval. — S'adresser à H. S. Hugue-
nin , rne du Doubs 35. 11647

I CnisiniEîs I
et Pâtissiers trouveront vê- )
tements de ler choix , vestes
blanches et rayées, fr. 4 50 à 6, jj ljjj
pantalons, fr. 4.80 à 6 50,
bérets, 80 c, tabliers. 80 c.
a 1 fr. 50. — Catalogues avec
échantillons franco. 5532-9 ;

Les fils KisMer, Mie
Spécialité de vêtements pour \

cuisiniers et pâtissiers. J
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T EDITION SPÉCIALE t 1 DICTIONNAIRE COMPLET t

1

4 POUR LiES ÉCOLES k 4 contenant 1464 nagea , 35 tableaux encyclopédiques hors texte, 36 pavillons en k
J contenant 1164 pages, 31 tableaux hors texte et 2000 gravures. -T ! couleurs (drapeaux et étoadard\? aloïgDra-?ures.nati0n8) * 75° P°rtrait8' ™ Cart6B 

k
Prix : Cartonné, 2 fr. 60. Relié toile, 3 fr. '¦_ ]] Prix : Cartonné, 3 fr. ÔO. Relié toile, 3 fr. 90. Relié peau, 5 fr. L
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Un bon Dictionnaire manuel est le livre par excellence de la famille, de l'homme d'étude, de l'étudiant, des gens du monde. C'est un mémento
précieux que chacun doit avoir sous la main, pour y puiser sûrement et instantanément tel renseignement dont il a besoin.

Le plus complet sera donc le meilleur, s'il joint à l'abondance des documents la précision, l'exactitude et la variété des informations ; s'il ajoute à la
richesse du fond le charme de la forme ; enfin, s'il évite la sécheresse habituelle de ces sortes de livres.

Le Dictionnaire complet de LAROUSSE réalise jusqu'ici le type le plus parfait du Dictionnaire manuel. Non seulement il englobe toutes les
matières des ouvrages du même genre, mais, de plus, il renferme des parties neuves et originales qu 'on ne trouve réunies dans aucun autre.

Pour juger le Dictionnaire Larousse, il suffit de le comparer aux ouvrages similaires, à tous les points de vue : étendue du vocabulaire , variété
des acceptions et des exemples, nombre de pages, illustrations, dictionnaire des noms propres, actualité, exécution matérielle, etc., etc.

Le Dictionnaire Larousse renferme 16,000 mots de plus que les Dictionnaires manuels les plus récents. Revisé à chaque édition, il est toujours
à ,our. _ __--._ .

sitiiï En. vente à. la

U B R U Ï R I E  ET P A P E T E R I E  L C O U R V O I S I E R
Place du. IVlaroRé, La Oli&xiiac-cle-F'oncLs.

b\\ I] Envoi par retour du courrier contre remboursement ou mandat postal. r0

WF MACHINES A COUDRE ~m

t 

AU MAGAS IN DE MACHINES A COUDRE
HENRI MATHEY

B5 , nx© cXta. Premler -lMartài S
on trouvera toujours un beau choix de machines de tous systèmes
pour familles, tailleuses, lingères, tailleurs, cordonniers et sel-
liers ; dernières perfections. Garanties sérieuses sur facture. —
Fournitures, Réparations. — Paiement 5 et 10 Tr. par

mois. Fort escompte au comptant. — Le billet de chemin de fer ou de la poste sera
toujours remboursé aux personnes venant du dehors. 1527-24

Se recommande, Henri MATHEY.

Bibliothèque circulante C. Luthy
Place Neuve 2 (vis-à-vis des Sii-Pompes).

Livres français et allemand*.
On envoie au dehors. Tarif postal

spécial. Emballage pratique.
Envoi franco du Catalogue en commu-

nication. 563-1

RESULTAT des Essais du Lait da 20 aa 21 Août 1897.
Les laitiers sont classés dans ce tableau d'après la qualité du lait qu'Un fournissent.

Soms, Prénoms et Domiciles. ll ll I 1? I II OBSERVATIONS

Schafroth, Eugène, Joux-Perret 8. . . 42 31,- 85,1 17,
Hugli, Jacob, Joux-Perret 19 . . . .  42 31,- 34,8 12,
Kaufmann. Joseph, Joux-Perret \. . . 40 32,8 36,5 12,
Gerber , Ulysse, Joux- Perret 22 . . .  38 31,6 35,8 12.
Oppliger. Alexandre, Joux-Perret 4 . . 37 31,8 35,8 13,
Kacine, Jules, Bas-Monsieur 6. . . . 37 80,1 33,8 12,
Cuche veuve de Léon . Ferrière. . . .  36 31,7 35,8 11,
Gaffner , Jean, Ferrière 36 32,7 35,8 10,
Wasser, Rodolphe , Joux-Perret 15 . . 35 31,2 35,8 12,
.Mien, Polybe, Joux-Per ret 23 . . . . 35 32,2 35,8 11,
Jacot , Lucien , Petites-Crosettes 10 . . 35 31.4 35.2 9,
Rihs, Jean, Joux Perret, .12 35 32,- 35,3 9,
Kaufmann , Franz. Reprises 16 . . . 34 32,2 35,8 10,
Oppliger, Rodolphe, Rep rises 6 . . .  34 32,5 35.6 10,
Gigy, Paul, Joux-Perret 14 32 31,2 34,6 7,
Hugoniot, Edouard , Joux Perret 10 . . 80 31,8 35,- 8, Luit très faible.

Chaux-de-Fonds, la 23 Août 1897. Dlrcsîion do Poîlo»

Pour recouvrir

les POTS et JATTES "de CONFITURES
Servez-vous du

spécial, en vente aa mètre à la
PAPETERIE A. COURVOISIER, PLACE «EUYE

-mrumnHilWà*- Il 11 I La Poudre Dépilatoire du lf Pi-
S K rflKïff I89 ÎHUQ î îlè(ie' >'»»¦'»»•*. éloigne ies poils Jiogrs. -
W888  ̂ B UUl UUiBliStJI » «eux dans la fi gure sans altérer 1? peaummm la plus déhcate. Elle est tout a fait inof-
fensive. C'est le seul dépilatoire qui ait trouvé 1 approbation des autorités médicales
de Paris et de St-Pétersbourg. L'ATTESTATION du Chimiste cantonal de Bâle-Villo
est comme suit : « Le Dépilatoire du Dr Pinède est inoffensif. » — Se vend à ls
Chaux-de-Fonds, au prix de 3 fr. 50 ; le pinceau 25 ct. chez 16t>13-5

M. Benjamin WEILL. rue Neuve IO.

Société Féfcle Je Gpasîip
L'ABEILLE

Dimanche 29 Août 1897
dès 8 h. du matin à 6 h. da soir,

CONCOCRSLOCÂL
sur l'emplacement

Rues du Nord èt de Bel-Air
Musique de fête :

La „ PMlhannonîiine Italienne "
sous la direction de M. DliVI, professeur.

— PROGRAMME —
7 h. matin. — Réunion au local et départ

pour l'emplacement.
8 4 11 '/s h. — Concours aux engins et

jeux nationaux. .
Soir

1 Vs h. — Départ en cortège du local
des gymnastes avec musique.

2 a 4 h. — Continuation des concours.
4 a 5 h. — Concours aux spéciaux.
5 à G h. — Préliminaires d'ensemble.

Distribution des prix.
De 2 à 6 heures, CONCERT donné par

la « Philharmonique italienne ».
JEUX DIVERS

CANTINE bien desservie sur l'emplace-
ment.

Entrée libre Entrée libre
Dès 8 heures,

SOIRÉE intime à BEL-AIR
offerte aux membres et amis de la Société.
BV Les introductions après 10 heures
sont interdites. 12275-2

Eu cas de mauvais temps, la Fête
sera renvoyée.

A GENEVE
A remettre à Genève, plusieurs cafés-

brasseries , cafes - restaurants,
cafés-restaurants avec chambres
menblées, hôtels, laiteries, épice-
ries, magasins de tabacs, nne
charcuterie de ler ordre, faisant le
gros et le détail. — Ecrire à H. Galice,
rne Winkelried 2, entresol, Genève.

12270-3

On demande à louer
un LOCAL, si possible avec force motrice
pour y installer un atelier de polis-
sage . — Adresser les offres sous X. X.
i ' i il l .  au bureau de I'IMPARTIAL.

12271-3

José d'Arcîijo Pereira
ds la maison 12308-2

Marianne & Irmaos
Lisbonne (^Portugal)

est arrivé à l'Ilote! de la Fleur de Lis

Traîneau  ̂
vendre

A vendre un beau traîneau avec une
grande pelisse en peau de mouton. — S'a-
dreosur ruo de la Demoiselle 84A . 12173-5

Changement de domicile

Mil 6R0IDI6
PROFESSEUR DE MUSIQUE 11888

Eue dn Parc 19, an 2me étage
Leçons de violon, de piano, de

chaut et d'accompagnement.

MES de Paris
MmeLouiseSCËLEFFER

Maison de la Brassrri e Ariste Robert.
Réduction sur l**s CHAPEAUX garnis.

CHAPEAUX D'ÉG >LE. Réparations.
Nouveau choix d'Abat-jour soie fantai-
sie. RUCHES nouveauté. THÉ excel -
lent a 3 fr. 50 la livre. 11937

•Tenue homme
marié, 26 ans, actif et sérieux , désirerait
entreprendre commerce quelconque ou
voyager pour une maison de la Suisse

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 12110

BICYCLETTES
Les deux premiers arrivés au Cham-

pionnat du « Vélo-Club » montaient des

T»u??Sst# luxe
la meilleure marque snisse

En vente chez 11998

MM. MAIROT FRÈRES
Rue de la Promenade 6

Les 3 premiers vétérans montaient égale-
ment des machines de MM. Mairot , frères.

Spécialité de Bicyclettes de dames.
Fournitures, accessoires de l» genres

Tailleur
M. JOSEPH BRANDT, tailleur, rne du

Parc 8i», au rez-de-chaussée, à droite,
se recommande à l'honorable public de la
Chaux-de Fonds pour tout ce qui concerne
sa profession. Habillements soignés. Prix
modérés. Echantillons à disposition. Dé-
graissages ei Rhabillages propres.

11910

Emelsères de 1>t»ls
à Petit-Martel, Ponts.

Samedi 28 Août 1897, dès 1 heure
après midi , MM. JOLY frères exposeront
aux enchères publi ques et a de favora-
bles conditions , 626 stères bois bûché,
savoir :

118 stères hêtre.
46 stères branches hêtre.
16 stères érable.

176 stères sapin.
270 stères branches sapin.

Tous ces bois se trouvent au bord des
chemins de dévestiture.

Rendez vous des amateurs devant le
Café de la Gare, à Petit-Marlel . 12308-3

ASILEJE NUIT
L'Asile de nuit recommande aux per-

sonnes charitables de bien vouloir délivrer
dea bons de nourriture ou de logis,
munis d'un timbre ou cachet et du nom
du porteur, aux personnes nécessiteuses
en passage ou sans abris, vu que jusqu'à
présent les bons ont servi au soutien et A
la piospérité de l'Asile.

Lits depuis 50, 60, 70, 80 et., 1 fr.
1.20 et 1.50.

Lits à la semaine depuis fr. 1.50, 2.00,
2.20, 3.00, 3.50 et 5.00, selon les Uts ou les
chambres.

Couche à deux, par personne, depuis
80, 35, 40 et 50 centimes. 19210-4

Anna GUILIANO.

LOGEMENT
A louer pour le 11 novembre 1897 un

très bel appartement
de trois chambres, alcôve et toutes dépen-
dances, situé rue Léopold Robert 82.

S'adressera M. P.-G. GENTIL gérant,
rue du Parc 83, La Chaux-de-Fonds.
H 2124-Q 11942-3

Aux Recrues Suisses
Guide pratique pour la préparation aux

examens de recrues, 5me édition , revue
et augmentée par PERRIARD & GOLAZ, ex-
perts pédagogiques. Guide indispensable
aux jaunes gens. o F 7729
Prix 60 cent., avec carte de la Suisse-

fr. 1.20.
En vente dans toutes les librairies.

WA la Chaux-de-Fonds, Librairie
A. Courvoisier, Place du Marché.

Saison d'été

Journal humoristique
paraissant a Genève tous les Samedis

Pri x , 10 cent.
En vente a la Librairie A. Courvoisier

à la Chaux-de Fonds, qui reçoit égala
ment les abonnements. — Prix, 3 fr.



UU ŒtCfUUCien de bons certificats , cher-
che place de suite. 15282-3

S'adreiser au Bureau de I'IMPARTIAL .

flnn da mo 8e recommande pour lem-
U11C UalilC placer des cuisinières ou p'
tous les travaux d'un ménage. — S'adr.
rue de 1» Demoiselle 58, au 3me étage, a
gauche. 12ï65-3

DnlûcpriCP '̂
ne jeune personne cherche

UCl t iCUùC.  pince comme releveuse ou
pour faire quelques heures dans un mé-
nage. — S'adr. chez M. Huguenin . rue
Jaquet-Droz 14A. 12284 3

Jonno fllln 0n cherche a placer une
¦CUllC UUC. jeune iille de 16 ans , ayant
suivi l'école jusqu 'en 2me industrielle pour
aider dans un buioau. 12804-3

S'adresser au burean de I'IMPARTIAL

l' i i i l l n n h o i i n  Un ouvrier guiliocheur sur
UUIl lUl l l lUl .  or et père de famille, n'é
tant pas occupé, cherche place ou à faire
des heures. 12193-2

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.

flno riomnicolla sérieuse, morale et de
UUC UCUlUioCllC toute confiance , cher-
che place soit dans un magasin ou dans
un comptoir. — S'adresser sous X. B.
12180 , au bureau de I'IMPARTIAL . 1218 )-2

Une jeune personne f f îSJ SSg ï^
che dea journées de raccommodages ou du
travail chez elle. — S'adr. rue de l'Envers
10, au 2me étage. 12187-2

HT" La Commune des Geneveys-
Hfl -W sur -Coffrane cherche i placer

une veuve d'un certain âge mais pouvant
s'occuper encore des travaux du ménage.
— Aresser offres et prix au Secrétaire
communal. 12036-2

BK" J niirnali ppp Um! aame dun
|pi»rj aUUl UallCl C. certain âge de-

mande des bureaux à faire ou a faire des
heures dans des ménages. — S'adreseer
rue du Pont 6, au 2me étage 11824 1

RâdlflUP Ri ( l i l î lPi  0n demande de suite,
ACglCUl Ul CgUCU dans une maison a
Uifiine, un bon régleur ou régleuse Bre
guet. 12283-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

HflPPnP O" demande un bon ouvrier et
1/UlCUi. une ouvrière doreurs ; entrée de
suite. — S'ad. chez M. Charles Laubscher,
rue du Parc 70. 12i86-3

RnltJPrfi  Une fabrique de boites argent
DUlllCi ù. demande un tourneur revolve r,
1 soudeur de galonné et 1 bon refrottear.
— S'adresser par écrit sous chiffres E. U.
122SG , au bureau de I'IMPAIITIAL . 12 86-6

PnljeopngQ On demande une ouvrière
rUllouCUoC. polisseuse de boîtes argent;
il n'esl pas nécessaire de connaître l 'avi
vage. A défaut , on prendrait une assu-
jettie. — S'adr. a Mme Von Gunten , rue
du Puils 23. 12292-3

PflliCQPIlÇP ®D demande une bonne po-
rUllSoCUaC. îiBij ouae de cuvettes or; bon
gage si la personne convient. En liée de
suite. — S'adresser rue du Collège 23, au
2me étgae. 12303-3

PinÎQQPIKP Un demande une bonne nu-
r i l l looLUoL. vrière finisseuse de boîtes or.
S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL . 1V295-8

Bonne d'enfants Se8! IZ &
emploi immédiat. — S'adresser rue Lèo-
polrl Rohert 70, au rez de-chaussée. 12293-3

Ionno hnmïnu  Un brave jeune homme
UCUUC llUllllliC, est demanaé de suite i
la boulangerie Soguel, rue Andrié 11, au
Locle. 12274 8

Commissionnaire. n°en KS  ̂fe
jeune fille de toute moralité commo com-
missionnaire, 12305-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

IpnilP flllp Une jeune fllle de 14 à
UCUUC UllC. 15 ans, désirant apprendre
l'aUemand , est demandée dans une bonne
famille. — Ecrire à M. Adolphe St'hlin ,
instituteur, a Thervil (Baie-Campagne).

12*̂ 97-3

Dn Jeune garçon g^a^SSfaire les commissions et s'aider aux tra-
vaux d'atelier. — S'adresser rue de la
Demoiselle 11, au ler élage. 12*-98-3
Rûoçn t i f c  Un demande de suite un bon
IVCû IJUI lo. teneur de feux ainsi que
quelques bons adoucisseurs. Ouvrage
suivi et lucratif. 12179-5

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Ç p p u o n t p  Une servante forte et robuste
OCl lulllc, trouverait a se placer a la
Fabrique d'aiguilles Richardet. 12145-5

Innppntlp < > n  demande pour de suite
AJipiCUUC. ou ler septembre une jeune
fllle comme apprentie modiste. — S'ad.
à Mme Chopard Grosjean , rue de la
Serre 27. 11809-3
ffinicQPnCOQ Deux finisseuses de boites
riUloaCUOCB . argent et métal seraient oc-
cupées de suite aux ateliers de M. Nicolet-
Juillera t , rue du Bocher 20. 12287-2

Rflç fcflTlf Un bon repasseur Adèle et de
QUo RUUl.  toute moralité pourrai t entrer
de suite au comptoir P.-A. Diacon, rue de
la Charrière 83. — Prix du carton, 4 fr. 25.

12186-2
P aj nj p p  On demande de suite pour Be-
UttlIllCl ¦ gançon , un ouvrier gaînier. —
S'adresser à l'atelier de gainerie , rue des
Granges 65, Besançon. 12163-2
pn/ innnn Plusieurs peintres en cadrans
•JttUl HUS. sont demandés à l'atelier de
M. Paul Barbey, Geneveys-sur-Cof-
frane. Ouvrage suivi et bien rétribué.

12170-2
Rpnaççpnpç  Uu demande de suite un
Ucj JuooCUl o. ou deux bons repasseurs
sachant faire les pièces a clefs, ainsi qu'un
bon démonteur a la journée. 12195 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PnlJCCPnCP Un demande une bonne po-
I UllooCUot.  lisseuse de boîtes pour l'ar-
§ent et le métal, ainsi qu'une finisseuse

e bottes sachant finir le métal et l'ar-
gent. — S'adresser à l'atelier Méroz & Cie,
Passage du Centre 2. 12183-2

Ppnn-nnpg Deux ouvriers sur or trouve-
U l a i C U i S. raient de l'occupation de suite
i l'atelier Georges Perdrix-Grezet , rue de
l'Industrie 7.

A la même adresse-, on achèterai t un
établi à 4 places boi*. dur. 12153-2

Pn r. nn r.a On demande une personne
UuUl duo. connaissant a fond la peinture
fantaisie et le piillonnage pour cadrans
sous fondants , capable d'organiser ce
genre dans un ateher important. — Dépo-
ser les offres sous initiales P, J 12174,
au bureau de I'IMPARTIAL. 12174-2

UannioÏPPC S0D » demandés de suite. —
tflcllulolcl b S'adresser à M. Huguenin ,
Cormondrèche. 12166-2

innPPntÏP Un demande de suite une
Appi CUllC. apprentie polisseu-e de
boites or, ou a défaut une assujettie. —
S'adr. rue du Progrès 81, au ler étage

12185-2

a nriPPI lfî (J ''' demande de suite un
njj pl Cuil. bravo garçon fort et robuste ,
comme apprenti boulanger pâtissier.
— S'adresser à la boulangerie, rue du
Temple-Allemand 103. 12182-2

Commissionnaire. jeu0nne S r̂ûne
jeune fille , libéré des classes, pour faire
les commissions. 12224-2

S'adresser au riureau de I'IMPARTIAL

Commissionnaire. j £  dranodue te
commissionnaire entre les heures d'école.
— S'adresser rue du Parc 19, au ler étage.

12181-2

i n n rpnf ïp  Un demande de suite et en-
âppi CUUC. tièrement , une apprentie po -
lisseuse de cuvettes , chez des personnes
sérieuses. — S'adresser par écrit , chez
Mme Gehri-Brûhle, Madretsch, près
Bienne. 12175 2

innppntlp Un demande une jeune fille
AppiCUUC. comme apprentie sertis -
seuse d'échappements ancre ; elle serait
nourrie et logée. — S'adresser rue de la
Demoiselle 118, au pignon. 12157-2

L ' ir i j oçMinp Un demande une bonne ou-
riUiDOCUoC. vrière ou assujettie finis-
seuse de boîtes or, sachant travailler le
léger. — S'adresser cbez M. A. Perret .
rue de la Demoiselle 14. 12051-1
ajagffigy » Le Bureau de placement cen-
ggeBSSf lral de Mlle Weber . rue de l'In-
dustrie 6, demande des cuisinières, fem-
mes de chambre, bonnes à tout faire
et des jeunes filles pour aider; il offre
un jeune homme comme cocher, garçon
d'office ou portier. 12060-1

Ànnppnt l Un demande un apprenti
iljj pi UUU. emboiteur ; il serait habillé
et logé. — S'adresser a M. Jean Damzer ,
emboiteur, Tramelan. 12U50-1

p j j l p  Un demande de suite une bonne
riilC. fille sachant faire la cuisine. —
S'adresser rue du Douus 67, au rez-de-
chaussée. 12059-1

Ipnn p flll p Un demande une honnête
(JCUUC UllC. jeune fille pour aider au
ménage et faire les commissions — S'adr.
au magasin, rue de la Demoiselle 4.

3 2035-1

llnn ionn p flll p désirant apprendre l'al-
UUC JCUUC UllC lemand , pourrait entrer
de suite dans une famille honnête de la
campagne, pour s'aider au ménage —
Renseignements chez M. Benj . Saner , ins-
tiluteur , Seewen (Soleure.) 12057-1
Q pnVitnfp Un demande dans un petit
ÙCl i aille, ménage tans enfant une hon-
nête fille sachant bien cuisiner. Bon gage.
S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 12U16-1

Scpva n fp  On demande au Locle, pour
l9Cl IdUlC. le 15 septembre , une servante
sachant cuisiner et faire les travaux d'un
ménage soigné de 3 personnes. Bons gages
assurés. — S'adresser a Mme Cli. -L. Hu-
guenin , rue J. -J. Huguenin 27, au Locle.

12043-1
inaHp On demande de suite une'$3-W JEUNE FILLE de 17 ou 18 ans,
propre et active, pour faire les tiavaux du
ménage. Bons traitements. — S'adresser à
la brasserie Jacob Zimmer, rue du Col
lège 25. 12140-1

.pnyp j-i fp On demande une brave jeune
uCliaUlC. fille comme servante. — S'a-
dresser rue Léopold-Robert 30, au 2me
étage. 12165-1

Commissionnaire. m^Tu Îeut
fille comme commissionnaire. 12196-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Commissionnaire. jeuV^™6 pour
faire les commissions et quelques travaux
d'atelier. — S'adresser rue D. JeanRichard
n» 30, au ler étage. 12068-1
Jpnnn Alla Ou demande de suite une
ICUUC UllC. jeune fllle pour s'aider aux
travaux du ménage. — S'adresser rue de
la Demoiselle 105, au ler étage. 12067-1

innan to rnan t  A louer dans une maison
&PPal ICUICUI. d'ordre , pour St-Georges
1898, un beau logement moderne, au 2mo
étage, de 4 chambres, bien exposées au so-
leil , cuisine, corridor fermé, alcôves et dé-
pendances, cour, lessiverie. 12269-6

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

F nfJP iriPnt A *ouer P°ur St-Martin un
UU gClUCUl, logement de 4 chambres, cui-
sine et dépendances. — S'adresser rue de
l'Hôtel-de-Ville 17, au magasin. 12281-6

Phamhpp Un offre à parta ger une cham-
UUuliIL'1 C. bre à 2 lits avec un Monsieur
solvable. — S'adr. chez M. Bernard , rue
du Puits 29, au 2»» étage, a droite. 12280-3

rhamllPP A louer, chez des personnes
vUalUUl C. sans enfant, une belle chambre
meublée à un monsieur solvable. — S'ad.
rue de la Demoiselle 53, au 2me étage , i
droite. 12201-3

f hamh PP A »ouer une De"e chambre
UliaillUlC. exposée au soleil , meublée ou
non. — ri'adr. Crêt des Olives 3.

A la même adresse , on offre des pivo-
tages ancre, 8 a 10 cartons par semaine.

12290-3

rhamllPP  ̂ louer une chambre meu-
UlldlllUl c. blée t. des messieurs travai l
lant dehors. — S'adresser rue de la Ba-
lance 17, au 3me étage. 12276-3

P h a m nP P  A »,j U <! r au centre du village
UUdlUUlC. une jolie chambre non meu-
blée. — S'adresser rue du Parc 1, au 2me
étage, a gauche. 12*577-3

A la même adresse, on prendrait des
dames en pension.

PhamllPP A »ouer de suite une belle
UUdlUUlC. chambre à un monsieur de
toute moralité — S'adresser rue de la
Promenade 17, au rez de-chaussée. 12278-3

Phamh PP ^ l°uer ure chambre meublée
UUdlUUl C. indépendante au soleil levant.
— S'adresser rue des Terreaux 27, au
ler étage. 12298 -3

A l  Ail HP Ponr nne eP**rJne « convenir
'UUl! et pour Saint-Martin pin-

sieurs beanx appartement.*» de 1, 2
et 3 pièces, remis à neuf, an soleil et dans
dts maisons d'ordre. S'adresser Comptoir
Bncomman-Rofllet , rae Léopold Robert 32.

10014-9

innaptpmpnt A louer Pour «'-Martin
Appui ICUICUI. prochaine 1 bel apparte-
ment de 6 pièces et alcôve, situé au cen
tre des affaires el dans une maison d'or
dre. — Adr. les demandes case postale
3543, Chanx-de-Fonds. 12203-5

A lftnp " anx Arbres, un be» appar-
1UUC1 tement de 8 pièces, cuisine

et dépendances. Eau installée, jardin po-
tager. Entrée a volonté. — S adresser
Comptoir Ducommun-Roulet. 11827-5

Â lnriPP Pour »e 88 Septembre ou pour
1UUC1 époque à convenir, un joli

premier étage moderne , de 4 pièces,
cuisine, corridor et dépendances, véranda ,
lessiverie, cour et jardin. — S'adresser
à Mme veuve E. Hoff , rue de la Place
d'Armes 18E . 119O5-3

EitOlCIQ A louer pour cas imprévu
QguMHa ,,n magasin avec grandes

devantures et petit logement situé au cen-
tre de la rue Léopola Robert.— S'adresser
me Léopold Robert 30, au 2me élage.

I*150-3*

Grand appartement Z£el_ \f â mZ
Léopold-Kobert 28, est a louer de suite ou
pour époque à convenir. — S'y adresser.

11603-2

Appartement, gement de 8 à 4 pièces ,
situé 4 proximité de la Place du Marché.
— S'adresser pâtisserie Rickli, rue Neuve
n" 5. 12176-2

I ndPITlPîlt I>our cia imprévu , â louer
LUgCUlCUl. pour fin septembre un beau
logement de 3 chambres au ler étage et
situé au centre du village. — S'adr. r. M.
J. Fetterlé, rue du Parc 69. 1219M-2

I ndpmpnt A lour Pour rf l  Mirt »n 1897>UU gClUCUl. un petit logement de 2 pièces,
situé rue de la Demoiselle 12A. — S'adr.
à la boulangerie, ou rue du Doubs 63, au
2me étage. j 12169-2

Phamhpp  ̂ i°uer (»e su»te > â une °u
UUÛlUinO. deux personnes, une grande
chambre bien meublée et exposée au so-
leil.

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL,
A la même adresse, on demande une

commissionnaire entre les heures d'è
cole. 12189-2

Ph amhii f l  -1- kraer une grande chambre
UUdlUUlC. non meublée â 2 fenêtres. —
S'adr. rue de la Promenade 8, au rez-de-
chaussée, a gauche. 122C0-2

PhilTnhrP A louer une belle chambre
UUdlUUlC. meublée à un monsieur de
toute moralité et solvable, travaillant de-
lurs. — S'adresser rue de la Paix 39, au
2me étage. 12117-2

Phamhpfl -*¦ l°uer de suite une chambre
UllallIUl C. meublée ou non. — S'adr rue
du Progrès 95A, au rez- de-chaussée. 12202-2

innaptpmpnt Pour le U novembre
Appdl ICUICUI. 1897, à loner un appar-
tement de 4 pièce? , corridor et dépendan-
ces, situé au ler étage, rue de l'Industrie
24, composé d'une chambre à 3 fenêtres,
2 à 2 fenêtres et un cabinet. Parquet. Prix
600 fr. avec eau. — S'adresser à M.
Mamie, rue de l'Industrie 13. 11832-5*

I ftCfPTTlPnt ¦*¦ l°uer *»e suite ou pour
LlUgClilClll. époque à convenir, un peti t
logement de 2 pièces, cuisine et dépen-
dances. — S'adresser Boulevard des Cor-
nes-Morel 7. 11604-5'

4|n|j np A loner de suite ou pour
Alvllvl a époqne à convenir, un grand
atelier moderne avec bureaux.
S'ad. au bu reau de I'IMPARTIAL. 7465-27*

Jolis appartements "SKiS:
avee jardin, eoir it tontes Itg dépende»
ees, sont à loicr de saite on pr St-Martin. —
S'adresser ehei M. 1. Péeait, rie de la
Btnolsalle ISS. 6139-98*
Douai T A »ouer Petite maison de 4 à
DO 10.11. g pièces, terrasse et dépendan-
ces, verger, grange, écurie et remise si on
le désire. — S'adr. à Mme Comtesse-Pi-
guero», Bevaix. 12197-1

innavtpmpnt A louer, a partir du 15
tt^yai ICUICUI. septembre prochain , un
appartement de 4 pièces, cuisine et dépen-
dances, rue de la Ronde 6. — S'adresser
pour visiter, de midi à 2 heures, 12044-1

Pj r fnnn A louer dès à présent ou pour
I lgUUU. St-Martin prochaine, un petit
pi gnon au 2me étage, de 2 pièces , cuisine
et dépendan ces, situé sur la roule de Bel-
Air. — S'adresser rue Léopold-Bobert 55,
au rez-de-chaussée. 12052-1

Phamh PP A louer une bell° chambre
UUdlUUl G. indépendante , a un Monsieur
tranquille et travaillant dehors, située sur
la Place de l'Hôtel de-Ville. — S'adresser
rue de la Balance 2, au Sme étage.

12061-1

Phamhpp A l°uer de suite une chambre
UUdlUUl C. au soleil et indépendante, i
un monsieur tranquille. — S'adresser rue
de l'Industrie 21, au premier étage, a
droite. 12031-1

PhflmhPP A louer, près de la Gare , une
UUdlUUlC. jolie petite chambre meublée
exposée au soleil, à une personne de toute
mor»lité et travaillant dehors. — S'adres-
ser rue de la erra 71, au pignon. 12/162-1

On demande à loner /̂ T̂e
maison d'ordre et d« construction récente,
Un APPARTEMENT de 6 à 7 pièces, ou
deux logements sur le même étage, mais
dont la distribution permettrai t d'utiliser
une pièca i dtux fenêtres comme bureau
et une plus grande à 4 ou 5 fenêtres ,
comme comptoir. — Adresser offres avec
prix cous initiales B. C. 12*272, au hu-
reau de I'IMPARTIAL. 12272-3

Flnn n incnr inr i  solvable demande a louer
UUC {/ClMilill C pour le ler octobre ou
11 novembre un petit logrement d'une ou
deux pièces ou une clumbre avec part à
la cuisine. — S'adresser place du Marché
n° 12, au 2me étage , à gauche. 12287-3

PflVP ^*u demande à louer a proximité
UdlC. ae la place du Marché , pour le ler
septembre, une cave ou un p»lii magasin.
— S'adresser i VI A -F Huguenin. rue
de la Cote 7, LOCLE. 12279 3

Une demoiselle gïFïk «SŜ
indépendante. — S'adresser rue du Puits
n° 13, au pignon 12W1 3

On jenne homme dd:muai°e e
oup iu!tauredr

2 cbambres, dont l'une meublée. — Adr.
les offree sous chiffres L T. 12300, au
bnreau dn I'I MPARTIAL . lgflQO-8

On demande â louer iflFx
cette époque, un LOGEMENT moderne,
situé si possible rue Léopold Robert —
S'adresser au bureau de gérances Jac-
ques 'Wolff fils , rue D. JeanBicharl 43.

12058-4

On demande à loner tdembfeu «5n 8i
p
op:

gement de 2 ou 3 pièces, au soleil , au
rtz-ie chaussée ou au ler étige. — Offres
sous initial * s L. T. O. 12184, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 12184-2
IlnP l ïnmoîs f l l l a  honnête demande à
UUC UCUlUioCllC louer une ebambre
meublée. — S'adr. rue de la Serre 73, au
pignon , dès 7 */j h du soir 12(94-2

On demande à loner _Z 2§£ï
tu ^e à proximité de la rue du Puits. —
S'adresser rue du Puits 5, au Sme étage.

12158-2
flllP f lamP Cl'un cerla'n âSe demande à
UUc II aille louer de suite une petite
CHAMB <E non meublée, située si possi-
ble au centre du village et au soleil. —
S'ad esser par écrit , sous initiales K. B.
1215!, au bureau de I'IMPARTIAL.

12151-2

On demande à loner rs*; unïŒ
appartement de 6 pièces, dont 3 a plu-
sieurs fenêtres , pour être utilisées comme
bureau et comptoir et situé au centre ou
dans les environs de la eare. — S'adres-
ser FOUS chiffres L. L. 12066, au bureau
de I'IMPARTIAL. 12060 -1

On jeune Snisse &nzA S?
une ebambre avec pension, de préférence
où l'on parle français. — Adresser les
offres avec prix sous chiffres P. B.
1476. Poste restante. 12053-1

On demande à acheter muanchine
neà

régler (système Grosiean-Redard). — S'a-
dresser chez M. Tell Calame-Huguenin ,
rue du Grenier 41. 12168-2

On demande à acheter cha?s8e &
faucheux. — Déposer les offres sous
X. P. 11598. au bureau de I'IMPARTIAL .

À VP fldP P *¦ Pota8er * pétrole, 1 dit à un
ICUUlC trou avec grille, ainsi qu'un

étau , le tout bien conservé. — S'adreaser
rue rie l'Envers 58, au 3me étage. 12307 3

4 uûnr!r )u  d'occasion et a très bas prix
ÏCUUrt) Une belle grande GLACET —

S'adresser chez M. Vuitel , rue du Temple-
Allemand 95, au ler étage. 12273 3

Vinlnn  ̂venc»re pour 'O fr. un vieux et
I1U1UU. irès bon violon avec les accès
soiras , plus 1 tour a arrondir, à bon
marché — S'adresser chaque jour, depuis
7 heures du soir, rue de la Paix 97, au
3me étage. 12299-3

W&&~ *- ïCndre d'occasion : 6Lits
complets, canapés, lavabos chemin de fer et
autres, commodes, tables de nuit , table L»
XV, secrétaires, buffets, dressoir en chêne,
chaise de malade, berce, descentes de lit ,
pupitre, layette, bureau plat A écrire , établi
portatif , banque de comptoir, rouet de
salon, tours pour polisseuses de boites,
rideaux couleurs, grande draperie en toile
cirée, cadres, glaces, quelques montres,
cartons d'établissage et d autres objets d'oc-
casion. — S'adr. a M. S. PICARD, rae
de l' Industrie 22. 11970-4

Â VPnriPP 1 ^usil B̂ c'iasse en bon état,
ICUUl C i burin-fixe à engrenage, 1 bi-

don a lait contenant 24 litres, en bon état,
une cage d'oiseaux avec fauvette et cana-
ris. 12190-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A VPndPP l'ameublement d'une clium-
ICUUIC ore à coucher : 1 lit com-

plet, armoire à glace, 1 lavabo, une table
de nuit, une table ovale, 1 canapé, 1 régu-
lateur a sonnerie (Cathédrale), 6 chaises,
1 linoléum , tapis moquette, 2 descentes de
lit, des rideaux (petits et grands), du linge,
de la vaisselle de service, des ustensiles de
cuisine, le tout entièrement neuf, plus une
zither avec méthode. 12191-2

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL

A VPndPP d' occasion, Ues Ocliea lauiat*
ÏCUUIC en bois dur , canapés et chai-

ses, lits complets. — S'adresser rue des
Fleurs 3, au rez-de-chaussée. ,12177-2

À VPf ldpP deux enseignes, deux seilles,
ICllUl C batterie de cuisine, un ovale,

deux petites feuillettes , un réchaud a gaz,
une table de cuisine, un carte l, plusieurs
cadres, un lit complet et un canapé neuf,
descentes de ht , table ronde et tap is cou-
vre lit , rideaux de fenêtres , couteaux da
table, le tout entièrement neuf — S'adr.
rue de la Chapelle 4, au 1er étage, à
droite. 12026-1

A vpndpp * tr ^s ba3 P"x de J°' is 8ecr^ICUUlC taires depuis 100 fr., plusieurs
lits complets ou séparément , divans lits,
canapés Louis XV, Hirsch , parisiens,
deux jolies chaises-longues, fauteuil , com-
modes, lavabos, buffet à deux portes , ta-
bles ronde , carrée 1 1 de nuit, chaises d'en-
fant , petit lit, établi portatif , établis de
remonteur et de graveur (4 places), plu-
sieurs potagers, lampe à suspension , table
6 écrire, glaces et tableaux , régulateurs ;
grand choix de chaises en jonc neuves,
depuis 5 fr. 50. — S adresser â Mme S.
Moch, rue Jaquet Droz 13. 11993-0

On bean chien Z ŝiT\illt. -
S'adresser rue du Nord 59, au premier
étage. 11984

A tfPndPP deux potagers , un berceau et
ICUUl C une poussette. — Achat et

vente d'habiti usagés. — S'adresser rue
de l'Hôtel de-Ville2l , »u2me étage. 11994-0

Pppdll depuis la rue du Premier Mars à
I C I U U  ia rue de la Ronde 28. en passant
par la place du Marché, un Tond or
7 karats , n° 51214. — Le rapporter , contre
récompense , rue de la Ronde 28 12302-3

PPPdn depuis la rue du Doubs 75 a la
fClUU rue de là Demoiselle, en passant
par la rue du Temple Allemand et la rue
du Progrès , 6 carrures et lunettes or
9 karats , portant les n°» 20,637. — Les rap-
porter , contre récompense, rue de la De-
moiselle 94, au 4me étage. 12223-2

Pppdn de 1:l rue d° »a Demoiselle à la
[CI UU boucherie Landry, une platine.
— La rapporte r, contre récompense, au
bureau de ( 'IMPARTIAL . 12167-1

PPPdn samB di soir deux parapluies
i CI UU depui s la rue de la Serre a la
Gare. — Prière à la personne qui les au-
rait trouvés de les rapporter, contre ré-
compense, rue de la Serre 102, au rez-de-
chaussée. 12156-1

Pppdn sauieiil une boucle d'oreille
•CI UU or. — La rapporter, contre récom
pense, au bureau de I'IMPARTIAL 12155-1

Pnlirin une médaille de bronze du Ti-
Tel UU fédéra l d« la Chaux-de Fonds 1863.
— La rappj rter , contre récompense, rue
de la Chapelle 17, au 2m» étage. 12154-1

$&SS&5  ̂Forle récompense à qui pour-
ïP3»V̂ l'ait donner des rensei gnements
ou indications sur les voleurs qui se per-
mettent chaque année de venir dévaliser
les espaliers rue de la Demoisille 58. —
S'adresser au ler étage, à droite. 12213-2

Veillez et priez , car vous ne savez ni
le jour ni l'heure i laquelle le Fils d,
l'homme viendra;' * Matth. XXV, 13.

Madame veuve Gerber née Racine, Mon-
sieur et Madame Parel-Gerber et leurs
enfants , Madame veuve David Henri Ger-
ber et ses enfants , ainsi que les familles
Gerber et Racine ont la douleur de faire
part à leurs amis et connaissances de la
perte sensible qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de leur cher fils, neveu et pa-
rent ,

Honsienr Panl -Engène GERBER ,
qu'il a plu à Dieu de rappeler à Lui mardi
à 1 heure du soir, dans sa 39me année,
après une longue et bien pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 25 août 1897.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'as-

sister, aura lieu vendredi 27 courant,
à 1 heure après-midi.

Domicile mortuaire : Reprises 16. — Dé-
part à 11 heures.

Le présent avis tient lieu de let-
tre de faire-part. 12988-2

11 est au ciel et dans nos cœurs.
En quittant à janais le séjour des douleurs,
Tu laisses des regrals et fais couler de» pleurs ;
Et dan» le sein de Dieu qui près de Lui t'appelle.Tu vas jouir en paix de la vin éternelle.

Seigneur I tu laisses maintenant aller ton ler-
TÎteur en paix, selon ta parole, car mes
yeux ont TU ton salut.

Luc. U. 29-30.
Madame Louise Savoie Allenbach et ses

enfants, Arthur, Alice, Paul et Jeanne,
Mademoiselle Catherine Leuba, Monsieur
et Madame Henri Savoie et leurs enfants.
Monsieur et Madame Alfred Savoie et
leurs enfants, Monsieur el Madame Ed"1
Tschàppât et leurs enfa«ts|, a Boujean,
Monsieur et Madame James Allenbach et
leurs enfants, Monsieur et Madame Ulysse
Allenbach et leurs enfants, Monsieur Louis
Robert et ses enfants, Monsieur et Ma-
dame Auguste Allenbach et leurs enfants,
à Salem (Orégon, Amérique du Nord),
Madame et Monsieur John Minger et leurs
enfants, à Salem (Orégon , Amérique du
Nord), Madame et Monsieur Numa Leuba
et leurs enfants, Monsieur et Madame
Jules Allenbsch et leurs enfants, Monsieur
et Madame Edouard AUenbach et leurs
enfants, ainsi que les familles Savoie,
Allenbach, Tschiippât , Aeschlimann, Boss,
Meyer et Isler ont 4a douleur de faire part
à leurs amis et connaissances de la perte
irré parable qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de leur cher et bien-aimè
époux, père, frère, beau-frère, oncle, neveu,
cousin et parent ,

Monsieur Lucien S A.VOIE,
que Dieu a rappelé à Lui mardi, à 1 »/, h.
du matin , dans sa 53me année, après une
longue et bien pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 2i août 1897.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'as-

sister, aura lieu jeudi 26 courant, à
1 heure après-midi.

Domicile mortuaire, Boulevard de la
Capitaine 16.

Le présent avis tient lien de let-
tre de faire-part. 12248-1
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; Un bon Dictionnaire manuel est le livre par excellence de la famille, de l'homme d'étude, de l'étudiant, des gens du monde. C'est un mémento
| > précieux que chacun doit avoir sous la main, pour y puiser sûrement et instantanément tel renseignement dont il a besoin.
11 Le plus complet sera donc le meilleur, s'il joint à l'abondance des documents la précision, l'exactitude et la variété des informations ; s'il ajoute à la

richesse du fond le charme de la forme ; enfin, s'il évite la sécheresse habituelle de ces sortes de livres.
i Le Dictionnaire complet de LAROUSSE réalise jusqu'ici le type le plus parfait du Dictionnaire manuel. Non seulement il englobe toutes les
jjf matières des ouvrages du même genre, mais, de plus, il renferme des parties neuves et originales qu'on ne trouve réunies dans aucun autre.

Pour juger le Dictionnaire Larousse, il suffit de le comparer aux ouvrages similaires, à tous les points de vue : étendue du vocabulaire, variété
[ | des acceptions et des exemples, nombre de pages, illustrations, dictionnaire des noms propres, actualité, exécution matérielle, etc., etc.
JH Le Dictionnaire Larousse renferme 16,000 mots de plus que les Dictionnaires manuels les plus récents. Revisé à chaque édition, il est toujours
s à iour. ^ -TTT^ T .
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¦M , i< t En vente à. la

LIBRAIRIE  ET PAPETERIE A. COURVOISI ER
j | Place dia ]VIar-clié, La OliaTdsc-dLe-F'oricLs.

«\ H Envoi par retour du courrier contre remboursement ou mandat postal. ¦ /,.
îl 'W ¦'4*f

m* MACHINES A COUDRE "»

f ï  
AU MAGAS IN DE MACHINES A COUDRE

f HENRI MATHEY
1 ES, rue <a.~uL f>3?a3xxu.ex--A^Cc»kX'S' E5
f on trouvera toujours un beau choix de machines de tous systèmes
A pour familles, tailleuses, lingères, tailleurs, cordonniers et sel-
"jL, fiers ; dernières perfections. Garanties sérieuses sur facture. —

Fournitures, Réparations. — Paiement 5 et 10 Tr. par
mois. Fort escompte au comptant. — Le billet de chemin de fer ou de la poste sera
toujours remboursé aux personnes venant du dehors. 1527-24

Se recommande, Heuri MATHEY.

RESULTAT des Essais dn Lait dn 20 aa 21 Août 1897.
Les laitiers sont classés dans ce tableau d'après la qualité du lait qu'ils fournissent.

Roms, Prénoms et Domiciles. Il fll 1 »î II OBSERVATIONS

Schafroth , Rugèno, Joux-Perret 8 . . . 42 31,- 85,1 17,
Hugli , Jacob. Joux-Perret 19 . . .  . 42 31,- 34,8 12,
Kaufmann. Joseph, Joux-Perret T3 . . 40 32,8 36,5 12,
Gerber, Ulysse, Joux- Perret 22 . . .  38 31,6 35,8 12,
Oppliger. Alexandre, Joux-Perret 4 . . 37 31,3 85,8 13,
Kacine, Jules, Bas-Monsieur 6. . . .  87 80,1 33,8 12,
Cuche venve de Léon. Ferrière. . . .  36 31,7 35,8 11,
Gaffner , Jean, Ferrière 36 32,7 35,8 10,
Wasser, Rodolphe , Joux-Perret 15 . . 35 31,2 35,8 12.
MUm, Polybe, Joux-Perret 23. . . . 35 32,2 35,8 11,
Jacot , Lucien , Petites-Crosettes 10 . . 35 31,4 35,2 9,
Rihs, Jean , Joux Perret, 12 35 32,- 35,3 9,
Kaufmann, Franz. Reprises 16 . . .  34 32,2 35,8 10,
O ppliger, Rodolphe, Reprises 6 . . .  34 32,5 35.6 10,
Gigy, Paul , Joux-Perret 14 32 31,2 34,6 7,
Hugoniot, Edouard, Joux Perret 10 . . 30 31,8 35,- 8, Luit très faible.

Uhaux-de-Fo&ds, le 23 Août 1897. Diroaîica do Polio»

Pour recouvrir

les POTS et JATTES Tde CONFITURES
Servez-vous du

spécial, en vente an mètre à la

PAPETERIE A. COURVOISIER, PLACE NEUVE

~__^^a_W_-t_ ___ Il 8 Ls Pou<lre Dépilatoire du D' Pi»
WM Ste """ HflHggl ll9IHfiQ 1 «è"1*» Paris, éloigne les poils disgra-
WrŜ  1 UUI UCllllUU i Çieu,x 

 ̂̂
figure sans altérer* Ie peau

""»-* la plus délicate. Elle est tout à fait mof-
fensive. C'est le seul dépilatoire qui ait trouvé 1 approbation des autorités médicales
de Paris et de St-Pétersbourg. L'ATTESTATION du Chimiste cantonal de Bâle-Villo
est comme suit : « Le Dépilatoire du D' Piuède est inoffensif. » — Se vend à ls
Chaux-de-Fonds, au prix de 3 fr. 50 ; le pinceau 25 ct. chez 16518-5

M. Benjamin WEILL» rue Neuve IO.

É Bibliothèque circulante G. Luthy
Place Nenve 2 (vis-à-vis des Six-Pompes) .

Livres français et allemands.
I On envoie au dehors. Tarif postal
I spécial. Emballage pratique.
¦ Envoi franco du Catalogue en commu-
;' i nication. 563-1¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ r

Société Fédérale ie Gymnastip
I/ABEIIAE

Dimanche 29 Août 1897
dès 8 h. da matin à 6 h, da soir,

IMCODRSLOCAL
sur l'emplacement

Rues du Nord èt de Bel-Air
Musique de fête :

La „ PhilharnioniQUB Italienne "
sous la direction de M. DINI, professeur.

— PROGRAMME —
7 h. matin. — Réunion au local et départ

pour l'emplacement.
8 à 11 '/s h. — Concours aux engins et

jeux nationaux.
Soir

1 »/, h. — Départ en cortège du local
des gymnastes avec musique.

2 i 4 h. — Continuation des concours.
4 a 5 h. — Concours aux spéciaux.
5 à 6 h. — Préliminaires d'ensemble.

Distribution des prix.
De 2 a 6 heures, CONCERT donné par

la « Philharmonique italienne ».
JEUX DIVERS

CAMTIIVE bien desservie sur l'emplace-
ment.

Entrée libre Entrée libre
Dès 8 h.eu.res ,

SOIRÉE intime à BEL-AIR
offerte aux membres et amis de la Sociélé.
SiV Les introductions après 10 heures
sont interdites. 12275-2

En cas de mauvais temps, la Fête
sera renvoyée.

TGEJèVE
A remettre à Genève, plusieurs cafés-

brasseries , oafés - restaurants,
cafés-restaurants avec chambres
meublées, hôtels, laiteries, épice-
ries, magasins de tabacs, nne
charcuterie de ler ordre, faisant le
gros et le détail. — Ecrire a H. Galice ,
rne Winkelried 2, entresol, Genève.

12270-3

On demande à loaer
un LOCAL, si possible avec force motrice
pour y installer un atelier de polis-
sage. — Adresser les offres sous X. X.
i ' ï 'i é l .  au bureau de I'IMPARTIAL.

12271-3

José d'Araujo Pereira
da la maison 12306-2

Marianne & Irmaos
Lisbonne (fortugal)

est a, rivé à l'Hôtel cle la Fleur de Lis

Traîneau à vendre
A vendre un beau traîneau avec une

grande pelisse en peau de mouton. — S'a-
dreHSor ruo .ie la Demoiselle 84A . 12173-5

Changement de domicile

PROFESSEUR DE MUSIQUE 11838
Bne dn Parc 19, an 2me étage

Leçons de violon, de piano, de
chant et d'accompagnement.

Modes tle Paris
MmeLouiseSCILEFFER

Maison de la «rassrrie Ariste Bobert.
Réduction sur I> *s CHAPEAUX garnis.

CHAPEAUX D'ÉC ILE. Réparations.
Nouveau choix d'Abat-jour soie fantai-
sie. RUCHES nouveauté. THÉ excel-
lent à 3 fr. 50 la livre. 11937

JTeïirae homme
marié, 26 ans, actif et sérieux , désirerait
entreprendre commerce quelconque ou
voyager pour une maison de la Suisse

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 12110

BICYCLETTES
Les deux premiers arrivés au Cham-

pionnat du « Vélo-Club » montaient des

T©u?fSst© luxe
la meilleure marque snisse

En vente chez 11998

MM. MAIROT FRÈRES
Rue de la Promenade 6

Les 3 premiers vétérans montaient égale-
ment des machines de MM. Mairot, frères.

Spécialité de Bicyclettes de dames.
Fournitures, accessoires de t» genres

Tailleur
M. JOSEPH BRANDT, tailleur, rue du

Parc 89. au rez-de-chaussée, à droite,
se recommande à l'honorable public de la
Chaux-de Fonds pou r tout ce qui concerne
sa profession. Habillements soignés. Prix
modérés. Echantillons à disposition. Dé-
graissages el Rhabillages propres.

11910

Emclsèrés de b»is
à Petit-Martel , Ponts.

Samedi "JS Août 1897, dès 1 heure
après midi , MM. JOLY frères exposeront
aux enchères publi ques et a de favora-
bles conditions , 626 stères bois bûché,
savoir :

118 slères hêtre.
46 stères b ranches hêtre.
16 stères érable.

176 stères sapin.
270 stères branches sapin.

Tous ces bois se trouvent au bord des
chemins de dévestiture.

Rendez vous des amateurs devant le
Café de la Gare, à Petit-Marlel . 12308-3

ASILE M NUIT
L'Asile de nuit recommande aux per-

sonnes charitables de bien vouloir délivrer
de» bons de nourriture ou de logis.
munis d'un timbre ou cachet et du nom
du porteur, aux personnes nécessiteuses
en passage ou sans abris, vu que jusqu'à
présent les bons ont servi au soutien et i
la piospéritè de l'Asile.

Lits depuis 50, 60, 70, 80 et., 1 fr.
1.30 et 1.50.

Lits à la semaine depuis fr. 1.50, 2.00,
2.20, 3.00, 3.50 et 5.00, selon les lits ou les
chambres.

Couche à deux, par personne, depuis
30, 35, 40 et 50 centimes. 19210-4

Anna GUILIANO.

LOGEMENT
A louer pour le 11 novembre 1897 un

très M appartement
de trois chambres, alcôve et toutes dépen-
dances, situé rue Léopold Robert 82.

S'adressera M. P.-G. GENTI L gérant,
rue du Parc 83, La Chaux-de-Fonds.
H 2124-Q 11942-3

Aux Recrues Suisses
Guide pratique pour la préparation aux

examens de recrues, 5me édition , revue
et augmentée par PERRIARD & GOLAZ, ex-
perts pédagogiques. Guide indispensable
aux jaunes gens. o P 7729
Prix 60 cent., avec carte de la Suisse-

fr. 1.20.
En vente dans toutes les librairies.

SSSTA la Chaux-de-Fonds, Librairie
A. Courvoisier, Place du Marché.

Saison d'été

Journal humoristique
paraissant à Genève tous les Samedis

Prix, 10 cent.
En vente 4 la Librairie A. Courvoisier

à la Chaux-de Fonds, qui reçoit égale
ment les abonnements. — Prix, 3 fr.



UD IQÉC3.nlClGn de bons certificats , cher-
che place de suite. 1S282-3

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL .

flno H sm P  8e recommande pour rem-
UllC Ualll O placer des cuisinières ou p'
tous les travaux d'un ménage. — S'adr.
rue de lt Demoiselle 58, au .me étage, à
gauche. 12'̂ 65-3

ftolovonco tJne J eune personne cherche
ItClClCUoC » place comme releveuse ou
pour faire quelques heures dans un mé-
nage. — S'adr. chez M. Huguenin, rue
Jaquel-Droz 11A. 12284 3

Jnnna Alla On cherche à placer une
¦CllllC 11116. jeune fille de 16 ans , ayant
suivi l'école jusqu 'en 2me industrielle pour
aider dans un bureau. 12304-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL

¦"u i l l n n h a i i n  Un ouvrier guiliocheur sur
UlllllUbllClU . or el père de famille, n'ô
tant pas occupé, cherche place ou à faire
des heures. 12193-2

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.

flno Homnicollo sérieuse, morale et de
UllC UClUUlùCll t i  toute conliance , cher-
che place soit dans un magasin ou dans
un comptoir. — S'adresser sous X. B.
12180 , au bureau de I'IMPARTIAL . 1218 i-2

Une jeune personne SZ1
^che des journées de raccommodages ou du

travail chez elle. — S'adr. rue de l'Envers
10, au 2me étage. 12187-2

fj C» La Commune des Geneveys-
Wff S ty sur-Colfrnne cherche i placer

une veuve d'un certain âge mais pouvant
s'occuper encore des travaux du ménage.
— Aresser offres et prix au Secrétaire
communal. 12036-2
MT* Jfiiipni i itëpp Un( i dame d'un
j g mf f  iUUI llaliei C. certain âge de-

mande des bureaux à faire ou a faire des
heures dans des ménages. — S'adresser
rue du Pont 6, au 2me étage 11824 1

Régïeïïr-Bregnet. °^e^deml a îIti t*nne , un bon régleur ou régleuse Bre
guet. 12283-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
flnnonp On demande un bon ouvrier et
1/vlCUIi une ouvrière doreurs ; entrée de
suite. — S'ad. chez M. Charles Laubscher,
rue du Parc 70. 12i86-3

Rfl î i J P t Q Une fabrique de boites argent
DUlllCi ù. demande un tourneur revolver ,
1 soudeur de galonné et 1 bon refrottear.
— S'adresser par écrit sous chiffres E. U.
12286, au bureau de IT MPAHTIAL .12 86-6

Pf i l jeepnçu Un demande une ouvrière
l UlloùCl loC. polisseuse de boites argent;
il n 'est pas nécessaire de connaître l'avi
vage. A défaut , on prendrait une assu-
jettie. — S'adr. a Mme Von Gunten. rue
du Puils 23. 12292-3

Pnljçepnep On demande une bonne po-
rUlloobllûl ' . lisseuse de cuvettes or; bon
gage si la personne convient. En liée de
suite. — S'adresser rue du Collège 23, au
gme étgae. 12303-3
p inj nnnnnn On demande une bonne ou-
f lli lûoCUoD. vrière finisseuse de boîtes or.
S'ad. au bureau du I'IMPARTIAL . 1/295-3

Bonne d'enfants Se" tiï&
emploi immédiat. — S'adresser rue Léo-
pold Robert 70, au rez de-chaussée. 12293-3

lonnn hnm .lio Un brave jeune homme
dCUUC ÎIUIIMIO. est demanaé de suite 4
la boulangerie Soguel, rue Andrié 11, au
Locle. 12274 3

Commissionnaire. °n Sofoun iïï
jeune fille de toute moralité comme com-
missionnaire. 12305-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Ip iino flllo Une jeune fille de 14 à

UCUUC llllC. 15 ans, désirant apprendre
l'allemand , est demandée dans une bonne
famille. — Ecrire à M. Adolphe St. hlin ,
instituteur, a Thervil (lSale-Campagne).

12*̂ 97-3

On Jenne garçon ÂJ^faire les commissions et s'aider aux tra-
vaux d'atelier. — S'adresser rue de la
Demoiselle 11, au ler élage . 12Ï96-3

Rp<5<5flrt *3 Un demande de suile un bon
ilCùûUl lo» teneur de feux ainsi que
quelques bons adoucisseurs. Ouvrage
suivi et lucratif. 12179-5

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Çppnan t n  Une servante forte et robuste
OCl ÏdlllC. trouverait à se placer a la
Fabrique d'aiguilles Richardet. 12145-5

Annr pnti p "n demande p°ur <»e suite
AypiCUUC. ou ler septembre une jeune
fille comme apprentie modiste. — S'ad.
a Mme Chopard Grosjean , rue de la
Serr» 27. 11809-3
k ' in J CJPIKPC Deux finisseuses ae boites
EIUIO OCUOCS. argent et métal seraient oc-
cupées de suite aux ateliers de M. Nicolet-
Juillera t , rue du Rocher 20. 12237-2

Rfiçtftnf ^n i)on repasseur lidèle et de
nUoMl jj l. toute moraij té pourrait entrer
de suite au comptoir P.-A. Diacon, rue de
la Charrière 83. — Prix du carton, 4 fr. 25.

12186-2
(]n j n jpn  On demande de suite pour Be-
Ualll ICI .  gançon, un ouvrier gaînier. —
S'adresser à l'atelier de gainerie, rue des
Granges 65. Besançon. 12163-2
fn f innnn  Plusieurs peintres en cadrans
Uttlll ttUù. gont demandés à l'atelier de
M. Paul Barbey, Geneveys-sur-Cof-
frane . Ouvrage suivi et bien rétribué.

12170-2
IXpnnnnpnnB Ou demande de suite un
liCp aoùLu l S, ou deux bons repasseurs
sachant faire les pièces a clefs, ainsi qu 'un
bon démonteur a la journée. 12195 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Pnliççpiicû On demande une bonne po-
I Ullooc Uol.  lisseuse de boites pour l'ar-
gent et le métal, ainsi qu 'une finisseuse
de boites sachan t finir le métal et l'ar-
gent. — S'adresser à l'atelier Méroz & Gie,
Passage du Centre 2. 12183-2

fnnTrnnp c  Deux ouvriers sur or trouve-
U l d i u l l l  b> raient de l'occupation de suite
a l'atelier Georges Perdrix-Grezet , rue de
l'Industrie 7.

A la même adresse-, on achèterait un
établi à 4 places bois dur. 12153-2

faH panc Un demande une personne
UuuJ uJù. connaissant â fond la peinture
fantaisie et le paillonnage pour cadrans
sous fondants , capable d'organiser ce
genre dans un atelier important. — Dépo-
ser les offres sous initiales P, J 12174,
au bureau de I'IMPARTIAL. 12174-2

UonnioîaPC son ' demandés de suite. —
JuCliUlolcXO S'adresser à M. Huguenin ,
Cormondrèche. 12166-2

à nnPûntl'p Un demande de suite une
Appi CllllCi apprentie polisseu-e de
boites or , ou à défaut une assujettie. —
S'adr. rue du Progrès 81, au ler étage

12185-2

innnonfî  0n demande de suite un
fippi Cllll. brave garçon fort et robuste,
comme apprenti boulanger pâtissier.
— S'adresser à la boulangerie, rue du
Temple-Allemand 103. 12182-2

COmmiSSiOnnaire. j eune garçon ou une
j eune fille , libéré des classes, pour faire
les commissions. 12224-2

n'adresser au hureau de I'IMPARTIAL

Commissionnaire. „?£ 'rt? *£__
commissionnaire entre les heures d'école.
— S'adresser rue du Parc 19, au ler étage.

12181-2

innpontlo Un demande de suite et en-
apjji fcllllt. tièrement , une apprentie po-
lisseuse de cuvettes, chez des personnes
sérieuses. — S'adresser par écrit, chez
Mme Gehri-Brûhle, Madretsch, près
Bienne. 12175 2

A n n p p n f i p  On demande une jeune fille
Aj iyi CllllC. comme apprentie sertis -
seuse d'échappements ancre ; elle serait
nourrie et logée. — S'adresser rue de la
Demoiselle 118, au pignon. 12157-2

HinicCBIICP Un demande une bonne ou-
rillloOCUoC. vrière ou assujettie finis-
seuse de boîtes or, sach»nt travailler le
léger. — S'adresser chez M. A. Perret .
rue de la Demoiselle 14. 12051-1

ffjMggg1*» Le Bureau de placement cen-____
»&&' Irai de Mlle Weber, rue de l'In-

dustrie 6, demande des cuisinières, fem-
mes de chambre, bonnes à tout faire
et des jeunes filles pour aider; il offre
un jeune homme comme cocher, garçon
d'office ou portier. 12060-1

Aii lU 'Cnti On demande un apprenti
AppiCLUl. emboiteur ; il sérail habillé
et logé. — S'adiesser a M. Jean Dïenzer ,
emboiteur , Tramelan. 12050-1
L'j j l p On demande de suite une bonne
fille, fille sachant faire la cuisine. —
S'adresser rue du Doutis 67, au rez-de-
chaussée

^ 
12059-1

IpilTlP flllp Un demande une honnête
ilCUllC UllCi jeune fille pour aider au
ménage et faire les commissions — S'adr.
au magasin, rue de la Demoiselle 4.

12035-1

lino ionno flllo dé9irant apprendre l'al-
UUC JCUUC UllC lemand , pourrait entrer
de suite dans une famille honnête de la
campagne, pour s'aider au ménage —
Renseignements chez M. Benj. Saner , ins-
tituteur , Seewen (Soleure.) 12057-1

O pn onn fn  On demande dans un petit
ÙCl ïalllC. ménage tans enfant une bon
nète fille sachant bien cuisiner. Bon gage.
S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 12046-1
B ppvar i fn  On demande au Locle, pour
0C1 x alllC. le 15 septembre , une servante
sachant cuisiner et faire les travaux d'un
ménage soigné de 3 personnes. Bons gages
assures. — S'adresser a Mme Ch. -L. Hu-
guenin , rue J.-J. Huguenin 27, au Locle.

12U48-1

•iSSSSŜ * On demande de suite une
PV JEUNE FILLE de 17 ou 18 ans,
propre et active, pour faite les tiavaux du
ménage. Bons traitements. — S'adresser à
la brasserie Jacob Zimmer, rue du Col
lége 25. 12140-1
.ûpuantp  Ua demande une brave jeune
dClïaUlC. fille comme servante. — S'a-
dresser rue Léopold-Robert 30, au 2me
étage. 12165-1

Commissionnaire. mann êut
fille comme commissionnaire. 12196-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Commissionnaire. j Ŝ^̂ Srfaire les commissions et quelques travaux
d'atelier. — S'adresser rue D. JeanBichard
n» 30, au ler étage. 12068-1

Jonno flllo Un demande de suite une
iCUllC UllC. jeune fille pour s'aider aux
travaux du ménage. — S'adresser rue de
la Demoiselle 105, au ler étage. 12067-1

innartomont A louer dans une maison
appui ICUlClll. d'ordre, pour Si-Georges
1898, un beau logement moderne, au 2mo
étage, de 4 chambres, bien exposées au so-
leil, cuisine, corridor fermé, alcôves et dé-
pendances, cour, lessiverie. 12269-6

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

I nrjpmprit ¦*¦ louer pour St-Martin un
UUgClUCUl. logement de 4 chambres, cui-
sine et dépendances. — S'adresser rue de
l'Hôtel-de-Ville 17, au magasin. 12281-6

Phamhïio. On offre à parta ger une cham-
•JUdiillM C. bre à 2 lits avec un Monsieur
solvable. — S'adr. chez M. Bernard , rue
du Puits 29, au 2»» étage, à droite. 12280-3

f hqrnhpo A »°uer, chez des personnes
UllallIUl C. sans enfant, une belle chambre
meublée & un monsieur solvable. — S'ad.
rue de la Demoiselle 53, au 2me étage , a
droite. 12291-3

PihaiTlhPfl A louer une belle chambre
UUtUllUl C. exposée au soleil, meublée ou
non. — S'adr. Crêt des Olives 8.

A la même adresse, on offre des pivo-
tages ancre, 8 à 10 cartons par semaine.

12290-3

rhamhPP A louer une Cambre meu-
UlldlllUl C. blée à des messieurs travail-
lant dehors. — S'adresser rue de la Ba-
lance 17, au Sme étage. 12276-3

Phamh PP A l0Udr au centre t»u village
UUtullUrC. une jolie chambre non meu-
blée. — S'adresser rue du Parc 1, au 2me
étage, a gauche. 12577-3

A la même adresse, on prendrait des
dames en pension.

Phamhpo A louer de suit9 UDe lj elIe
UliaillUlC. chambre à un monsieur de
toute moralité — S'adresser rue de la
Promenade 17, au rez de-chaussée. 12278 3

Phamh PO A »ouer une chambre meublée
UliaillUlC» indépendante au soleil levant.
— S'adresser rue des Terreaux 27, au
ler étage. 12298 -3

4 | A n un poar ane époqne à convenir
il lUllll et poar Saint-Martin plu-
sieurs beanx appartements de 1, 2
et 3 pièces, remis à neuf , an soleil et dans
dts maisons d'ordre. S'adresser Comptoir
Bncommnn-Roalct , rae Léopold Robert 32.

10014-9

Annnptomonr A louer P°ur Si-Martin
appal ICUICUI. prochaine 1 bel apparte-
ment de 6 pièces et alcôve, situé au cen
tre des affdires et dans une maison d'or-
dre . — Adr. les demandes case postale
2543, Chanx-de-Fonds. 12203-5

A lflllPP anx Arbres, un bel appar-
1UUC1 tement de 3 pièces, cuisine

et dépendances. Eau installée, jardin po-
tager. Entrée a volonté. — S adresser
Comptoir Ducommun-Roulet. 11827-5

Â ldllPP Pour »e  ̂Septembre ou pour
lUUCl époque à convenir, un joli

premier étage moderne, de 4 pièces ,
cuisine, corridor et dépendances, véranda ,
lessiverie, cour et jardin. — S'adresser
à Mme veuve E. Hoff , rue de la Place
d'Armes 18E. H9d5-3

IHiHfKÎll A loner pour cas imprévu
HlflguolBi nn magasin avec grandes
devantures et petit logement situé an cen-
tre de la rue Léopold Hubert , — S'adresser
rue Léopold Robert 30, au 'ime élage.

1*150-3*

Grand appartement ĝ8e0,lelsitp
ué

Bm
rue

Léopold-Robert 28, est a louer de suite ou
pour époque à convenir. — S'y adresser.

11603-2

A nngptomont A louer de suite un lo-
Aypdl ICllIClll. gemeni de 3 a 4 pièces,
situé i proximité de la Place du Marché.
— S'adresser pâtisserie Rickli, rue Neuve
n° 5. 12176-2

I fldPmflnf ^>our c*3 imprévu , â louer
LiUgCmcUl. pour fin septembre un beau
logement de 3 chambres au ler étage et
situé au centre du village. — S'adr. r. M.
J. Fetterlé, rue du Parc 69. 12191-2

I flOPHPli  ̂ ^our Pour  ̂M*rt»n 1897,
UUgClUCUl. un petit logement de 2 pièces,
situé rue de la Demoiselle 12A. — S'adr.
à la boulangerie, ou rue du Doubs 63, au
2me étage. : 121K9-2

PhflmhPP "̂  l°aer de suite, a une ou
UUalllUiC. deux personnes, une grande
chambre bien meublée et exposée au so-
leil.

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.
A la même adresse, on demande une

commissionnaire entre les heures d'é
cole. 12199-2

Phamhno I- louer une grande chambre
UUalllUl C. non meublée a 2 fenêtres. —
S'adr. rue de la Promenade 8, au rez-de-
chaussée, i gauche. 122C0-2

PhflmhîO •*• »ouer une be^e chambre
UUdlUUlC. meublée à un monsieur de
toute moralité et solvable, travaillant de-
lurs. — S'adresser rue de la Paix 39, au
2me étage. 12117-2

PhnmhPO -^ »ouer tte 8Ulle une chambre
UlldlllUl C. meublée ou non. — S'adr rue
du Progrès 95A, au rez-de-chaussée. 12202-2

innaptomont Pour le " novembre
Appdl IC111CUI. 1897, à louer un appar-
tement de 4 pièce?, corridor et dépendan-
ces, situé au ler étage, rue de l'Industrie
24, composé d'une chambre à 3 fenêtres,
2 à 2 fenêtres et un cabinet. Parquet. Prix
600 fr. avec eau. — S'adresser à M.
Mamie, rue de l'Industrie 13. 11832-5*
I Adamant A louer de suite ou pour
UUgClUCUl. époque à convenir, un petit
logement de 2 pièces, cuisine et dépen-
dances. — S'adresser Boulevard des Cor-
nes-Morel 7. 1160J-5'

4 S a l i  IJP A louer de snite on pour
AlCllCl a époque à convenir, nn grand
atelier moderne avec bureaux.
S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 7465-27*

Jolis appartements 'SSSTLiS
me jardin, cour et tontes Us dépendu
ees, sont à loner dc saite on pr St-Martin. -
S'adresser ehei H. 1. Pfaait, rie dc la
Bernoise!!» 185. 6139-98*
ROVU I T A louer petite maison de 4 à
DCldll. 6 pièces, terrasse et dépendan-
ces, verger, grange, écurie et remise si on
le désire. — S'adr. à Mme Comtesse-Pi-
gueroa, Bevaix. 12197-1

Innavtomont A louer, _ partir du 15
appui ICUlClll. septembre prochain , un
appartement de 4 pièces , cuisine et dépen-
dances, rue de la Ronde 6. — S'adresser
pour visiter, de midi â 2 heures. 12044-1

Pl dnnn *• l°uer dès à présent ou pour
I lgUUU» St-Martin prochaine, un petit
pignon au 2me étage, de 2 pièces, cuisine
et dépendances, situé sur la roule de Bel-
Air. — S'adresser rue Léopold-Robert 55,
au rez-de-chaussée. 12052-1

PhflmhPO A louer une belle chambre
UUdlUUl C» indépendante, a un Monsieur
tranquille et travaillant dehors, située sur
la Place de l'Hôtel de-Ville. — S'adresser
rue do la Balance 2, au Sme étage.

12061-1

fh im hn o  A louer de suite une chambre
UlldlllUl 0. au soleil et indépendante, a
un monsieur tranquille. — S'adresser rue
de l'Industrie 21, au premier étage, i
droite. 12031-1

PhflmhPO ^ l°uer< Pr^3 de 1* Gare. une
UlldlllUlC. jolie petite chambre meublée
exposée au soleil, à une personne de toute
moralité et travaillant dehors. — S'adres-
ser rue de la erro 71, au pignon. 12/162-1

On demande à loaer f r̂ _-__ l0Zl
maison d'ordre et d<» construction récente,
Un APPARTEMENT de 6 à 7 pièces, ou
deux logements sur le même étage, mais
dont la distribution permettrait d'utiliser
une pièce i dt-ux fenêtr-s comme bureau
et une plus grande à 4 ou 5 fenêtres ,
comme comptoir. — Adresser offres avec
prix sous initiales lt. C. 12272, au hu-
reau de I'IMPARTIAL. 12272-3

flno niPennno solvable demande a louer
UUC ptl &UUUC pour le ler octobre ou
11 novembre un petit logement d'une ou
deux pièces ou une clumbre avec part a
la cuisine. — S'adresser place du Marché
n° 12, au 2UIB étage , à gauche. 12287-3

Pfl VP 0Q demande à louer a proximité
I/O, ÏC. de la place du Marché, pour le ler
septembre, une cave ou un pp tii magasin.
— S'adresser s VI A -F Huguenin. rue
de la Côte 7, LOCLE. 12279 3

Uae demoiselle i0Ur".rXe
indépendante. — S'adresser rue du Puits
n° 13. au pignon 12*101 3

On jenne homme &VPiuS
2 chambres, dont l'une meublée. — Adr.
les offres sous chiffres L T. 12300, au
bureau de I'IMPARTIAL . 12S0O-8

On demande â louer fês-f .̂r,
cette époque , un LOGE!ME\T moderne,
situé si possible rue Léopold Robert —
S'adret-ser au bureau de gérances Jac-
ques 'Wolff fils , rue D. JeanRicharl 43.

12058-4

On demande à loaer £̂ ,&ï£
gre ment de 2 ou 3 pièces , au soleil , au
rtz-le chaussée ou au ler et ige. — Offres
sous initiab s 1_. T. O. 12184, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 12184-2

flno iiomnicollo honnête demande à
UllC UeilJUlaClie iouer une chambre
meublée. — S'adr. rue de la Serre 73, au
pignon , dés 7 '/s h du soir 12(94-2

On demande à loner ™» SB
tu ^ e à proximité de la rue du Puits. —
S'adresser rue du Puits 5, au Sme étage.

12158-2
flnp ( f a rn a d'un certain âge demande à
UUC 1(0. 1110 louer de suite une petite
CHAiUB-<E non meublée , située si possi-
ble au centre du village et au soleil. —
S'ad esser par écrit, sous initiales K. B.
1215!, au bureau de I'IMPARTIAL.

12151-2

On demande à loaer r«w! unï3.
appartement de 6 pièces, dont 3 a plu-
sieurs fenêtres, pour être utilisées comme
bureau et comptoir et situé au centre ou
dans les environs de la gare. — S'adres-
ser FOUS chiffres L. L. 12066, au bureau
de I'IMPAKTIAL . 12066-1
lin ianno Qnieco allemand, de toute
Ull Jtlllie OUlùùC moralité, cherche
une ebambre avec pension , de préférence
où l'on parle français. — Adresser les
offres avec prix sous chiffres P. B.
1476. Poste restante. 12053-1

Oa demande à acheter ™ï£™\
régler (système Grosiean-Redard). — S'a-
dresser chez M. Tell Calame Hugaenin,
rue du Grenier 4L 12168-2

On demande à acheter l_ J ££__t
fauebeux. — Déposer les offres sous
X. P. I l  SOS. au bureau de I'IMPARTIAL.

> VPIlrtPP *¦ Potager 4 pétrole, 1 dit à un
t\ ICUUl C trou avec grille, ainsi qu'un
étau , le tout bien conserve. — S'adresser
rue ie l'Envers 28, au 3me étage. 12307 3

à uonrlna d'occasion et a trés bas prix
ÏClllirll Une belle grande GLA.CET —

S'adresser chez M. Vuilel , rue du Temple-
Allemand 95, au ler étage . 12278 3

Vifllflll A vendre pour 70 fr. un vieux et
I1U1UU. iris bon violon avec les accès
soiras, plus 1 tour à arrondir , à bon
marché — S'adresser chaque jour, depuis
7 heures du soir, rue de la Paix 97, au
3me étage. 12299-3

iVAYendre d4e0Uor:le
Lits

complets, canapés, lavabos chemin de fer et
autres, commodes, tables de nuit , table L»
XV, secrétaires, buffets , dressoir en chêne,
chaise de malade, berce, descentes de lit,
pupitre, layette, bureau plat à écrire, établi
portatif , banque de comptoir, rouet de
salon, tours pour polisseuses de boites,
rideaux couleurs, grande draperie en toile
cirée, cadres, glaces, quelques montres,
cartons d'établissage et d'autres objets d'oc-
casion. — S'adr. a M. S. PICARD, rue
de l'Industrie 22. 11970-4

A Tjpn/IPA 1 fusil ds chasse en bon état ,
ICllUl C i burin-fixe à engrenage, 1 bi-

don à lait contenant 24 litres, en bon état ,
une cage d'oiseaux avec fauvette et cana-
ris. 12190-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

À VPnflPA *'an»eublement d'une ebant-
lCUUI G bre à coucher : 1 lit com-

Slet, armoire à glace, 1 lavabo, une table
e nuit, une table ovale, 1 canapé, 1 régu-

lateur à sonnerie (Cathédrale) , 6 chaises,
1 linoléum, tapis moquette, 2 descentes de
lit, des rideaux (petits et grands), du linge,
de la vaisselle de service, des ustensiles de
cuisine, le tout entièrement neuf , plus une
zither avec méthode. 12191-2

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL

Â VOnrfPO d occasion , Ues iieliea Lauibb
x CliUlC en bois dur , canapés et chai-

ses, lits complets. — S'adresser rue des
Fleurs 3, au rez-de-chaussée. ,12177-2

À VOnriPP deux enseignes, deux seUles,
ICllUl C batterie de cuisine, un ovale,

deux petites feuillettes , un réchaud & gaz,
une table de cuisine, un cartel , plusieurs,
cadres, un lit complet et un canapé neuf,
descentes de lit , table ronde et lap is cou-
vre lit, rideaux de fenêtres , couteaux de
table, le tout entièrement neuf — S'adr.
rue de la Chapelle 4, au ler étage, à
droite. 12026-1

A vonrlpo * tr^s 'Das Pr*x ê i°'is 8ecr^
ICUUlC taires depuis 100 fr., plusieurs

lits complets ou séparément , divans lits,
canapés Louis XV, Hirsch , parisiens,
deux jolies chaises-longues, fauteuil , com-
modes, lavabos , buffet à deux portes, ta-
bles ronde , carrée et  de nuit, chaises d'en-
fant , petit lit , établi portatif , établis de
remonteur et de graveur (4 plices), plu-
sieurs potagers, lampe à suspension , table
à écrire, glaces et tableaux , régulateurs ;
grand choix de chaises en jonc neuves,
depuis 5 fr. 50. — S adresser â Mme S.
Moch , rue Jaquet Droz 13. 11993-0

Un bean chiea SSJf -̂^M -
S'adresser rue du Nord 59, au premier
élage. 11984
i i/nnH pa deux potagers , un berceau el
6 ICUUlC une poussette. — Achat et
vente d'habit » usagés. — 5'adresser rue
de l'Hôtel de-Ville21, »u2me étage. 11994-0

PoP/ln depuis la rue du Premier Mars à
rClUu la rue de la Ronde 28. en passant
par la place du Marché, un fond or
7 karaté , n" 51214. — Le rapporter , contre
récompense , rue de la Ronde 28 12302-3

PpPîin de PUlS la rue du Doubs 75 a la
"CI UU rue de la Demoiselle, en passant
par la rue du Temple Allemand et la rue
du Progrès , 6 carrares et luneltes or
9 karats , portant les n" 20,637. — Les rap-
porter , contre récompense, rue de la De-
moiselle 94, au 4me étage. 12223-2

Pppfi n de »a rue Qe la Demoiselle à la
I C I U U  boucherie Landry, une platine.
— La rapporter , contre récompense , au
bureau de ( 'IMPARTIAL. 12167-1

Pppdll sameai soir deux parapluies
i Cl UU depui s la rue de la Serre i la
Gare. — Prière à la personne qui les au-
rait trouvés de les rapporter, contre ré-
compense, rue de la Serre 102, au rez-de-
chaussée. 12156-1

Pppdn sameUi une boucle d'oreille
f CI UU or.— La rapporter , contre récom
pense, au bureau de I'IMPARTIAL 12155-1

Donrln une médaille de bronze du Ti-
Tel UU fédéra l de la Chaux-de Fonds 1863.
— La rapporter , contre récompense, rue
de la Chapelle 17, au 2me étage. 12154-1

SSS___S^ Forte récompense à qui pour-
|$P3»̂  ̂ rait donner des rensei gnements
ou indications sur les voleurs qui se per-
mettent chaque année de venir dévaliser
les espaliers rue de la Demoiselle 58. —
S'adresser au ler étage, à droite. 12213-2

Veillez et priez , car vous ne savez ni
le jour ni l'heure A laquelle le Fils it
l'homme viendra.-' ^ Matth. XXV, 13.

Madame veuve Gerber née Racine, Mon-
sieur et Madame Parel-Gerber et leurs
enfants , Madame veuve Davi d Henri Ger-
ber et ses enfants , ainsi que les familles
Gerber et Racine ont la douleur de faire
part à leurs amis et connaissances de la
perle sensible qu 'ils viennent d'éprouver en
la personne de leur cher flls , neveu et pa-
rent,

Monsienr Panl-Eogènc GERBER ,
qu'il a plu à Dieu de rappeler à Lui mardi
à 1 heure du soir, dans sa 39ma année,
après une longue et bien pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 25 août 1897.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'as-

sister, aura lieu vendredi 27 courant,
à 1 heure après-midi.

Domicile mortuaire : Reprises 16. — Dé-
part à 11 heures.

Le présent avis tient lieu de let-
tre de faire-part. 12988-2

Il est au ciel et dans nos cœurs.
En quittant à jamais le séjour des douleurs,
Tu laisses des regrets et fais couler des plsurs ;
Et dans le sein de Dieu qai près de Lui t'appelle,
Tu Ta» jouir en paix de la vio éternelle.

Seigneur I tu laisses maintenant aller ton ser-
viteur en paix, selon ta parole, car mes
yeux ont TU ton salut.

Luo. U. Î9-30.
Madame Louise Savoie Allenbach et ses

enfants, Arthur, Alice, Paul et Jeanne,
Mademoiselle Catherine Leuba, Monsieur
et Madame Henri Savoie et leurs enfants.
Monsieur et Madame Alfred Savoie et
leurs enfants, Monsieur et Madame Edrd

Tschâppât et leurs enfa»tsj, a Boujean,
Monsieur et Madame James Allenbach et
leurs enfants, Monsieur et Madame Ulysse
Allenbach et leurs enfants, Monsieur Louis
Robert et ses enfants, Monsieur et Ma-
dame Auguste Allenbach et leurs enfants,
à Salem (Orégon , Amérique du Nord),
Madame et Monsieur John Minger et leurs
enfants, à Salem (Orégon, Amérique du
Nord), Madame et Monsieur Numa Leuba
et leurs enfants, Monsieur et Madame
Jules Allenbach et leurs enfants, Monsieur
et Madame Edouard AUenbach et leurs
enfants, ainsi que les familles Savoie,
Allenbach, Tschâppât, Aeschlimans, Boss,
Meyer et Isler ont 4a douleur de faire part
à leurs amis et connaissances de la perte
irréparable qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de leur cher et bien-aimé
époux , père, frère , beau-frère, oncle,neveu,
cousin et parent .
Monsieur Lucien S & VOIE,

que Dieu a rappelé à Lui mardi, à 1 »/, h.
du matin , dans sa 53me année, après une
longue et bien pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 2i août 1897.
L'enterrement, auquel Us sont priés d'as-

sister, aura lieu jeudi 26 courant, à
1 heure après-midi.

Domicile mortuaire. Boulevard de la
Capitaine 16.

Le présent avis tient lieu de let-
tre dé faire-part. 12248-1
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Grande Nouveauté

d© poche
Scènes S VXXJLMXè ées

loiaveaux Sujets intéressants
Prix : 4LO, 5© et ®® centimes.

Isa Société anonyme
DES

StihiiwDïii ûiîit! Tnloc Pnppsnninl 5T fislÉlKlËiii J illGD roi i ËÉ11 01 !î
à ^'j mm^m'JLJtÈij m,

(anciennement Jules Perrenoud & Cie)
informe sa chentèle des districts de la Chaux-de Fonds et du Locle que ses anciens
voyageurs, MM. Paul Perrenoud et Louis Perrenoud ne font plus partie de la maison.

Nous les avons remplacés par MM. Emile Wyssenbaeb, Alcide Tissot et
Victor Mistely, qui continueront comme par le passé à visiter notre clientèle ;j|nou8
prions donc nos clients de bien vouloir reporter sur eux leur confiance.

Notre collection est au complet et les prix sont sensiblement plus bas que la saison
I passée. Nous ne pouvons qae la recommander a l'attention de tous nos clients.

Nous profitons de l'occasion pour rappeler que les conditions de vente sont les
mêmes que précédemment. Les payements au comptant jouiront toujours d'un
escompte de 5 % sur les tissus et de 3 •/<> sur les meubles. 12159-2

IVotre succursale de la Chaux-de-Fonds (rue Léopold-Robert 42 et i_)  est
toujours assortie en Menbles, Tissus d'ameublements, Tapis, Rideaux, etc.

SAINTIOUP
ASSEMBLÉE ANNUELLE et Inau-

guration du nouvel Hôpital , mer-
credi ler septembre, dès 10 h 15 m.
du matin. H-10802-L

Les heures des trains spéciaux seront
indiquées dans uu communiqué aux jour-
naux. 12267-1

••ggjggjjgggjjggggg
JLYI S

J'ai l'honneur d'aviser MM. les fabri-
cants d'horlogerie, que mon type de
boite A photographie peinte sur cel-
luloïde, avec application sur tous métaux,
a été déposé par moi au Bureau fédéral
de la Propriété intellectualle, à Berne,
sous n» 4032, en date du 18 janvier 1897.

La Chaux-de-Fonds, le 24 Août 1897.
C.-R. SPILLMANN,

12263-3 rue dn Nord 51.

DF de Speyr
Médecin-ocnliste, La Chaux-de-Fonds

absent
pour service militaire jusqu'au 21 sep-
tembre. H 2161-G 12261-2

Raisins dorés
du Piémont, caisse d'environ 4 »/» kilos

3 fr. 50. op-2946

Raisins ronges
du Tessin, caisse de 5 kilos, 2 fr. 50.

10 kilos, 4 fr. 50.
PÊCHES, caisse de 5 kilos, 3 fr. 50.

Franco contre remboursement.
12266 1* Gius. ANASTASIO, Lugano.

_____m»W_m9^m9m_W_.» f̂ Wl

Société de CwsainmatiaD
Jaqaet-Droz 27. Part 54. Industrie 1.

iii, Demoiselle iii.
Demandez la véritable

ytusii ©is mmwÊM
le litre, 3 fr. 20.

Chocolat PETER, an lait
le plus digestif.

Gruau d'avoine Colnmbia
le plus connu, le paq. de 500 g. 50 c.

Les ménagères
n'emploient bientôt plus que le

Cirage liquide pratique
le pot, 55 ct. 6184-40

l_____B913!!MMQf âliSSff l&$MS__Wi&SBM

LIÇÛljl PIANO
TJne demoiseUe désire donner des leçons

de piano et se chargerait à satisfaction de
l'étude d'élèves avancés.

Elève de MM. Boskell et Abecassis, de
Londres. 11931-20

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAX..

VOLONTAIRE
Une demoiselle de bonne famille, vou-

lant se perfectionner dans la langue fran-
çaise, aimerait se placer pour quelque
temps dans une famille du canton de Neu-
châlel, où elle pourrait aider dans le mé-
nage ou dans un magasin. — S'adresser à
Mlle Moser, institutrice, Huttwil (Berne).

12162-2

Moteur à pétrole
A vendre faute d'emploi un moteur à

pétrole de 2 HP en très bon état ; fabrica-
tion de la Société suisse, a Winterthour.
Conditions avantageuses. — S'adresser à
MM. J. Meylan-Truan & fils, au Sentier.

12042-2

Etude Ch. BARBIER, not.
19, RUE DE LA PAIX, 19

A LOUER
de suite ou pour époque à convenir

Tannnanv fi 2nie éta ge de 8 piè«s et
lerredUI O. dépendances. 11229-7*

Rocher il. _Z^~ë° de a piècîU
IrtHnotnio 7 2me étaKe de 3 P»èces et
UlUuolllC i. dépendances, pour 470 fr.

11231

PlITOrQ Çf» Pignon d'u»e pièce avec
Lll l Cl ù Ou. cuisine, 19 fr. par mois.

11232

WWk VENDEE
de gré à gré

UNE MAISON de bon rapport et des SOLS
A BATIR, le tout situé à la rue du Nord.

S'adresser 11863-1

Bareau ROEGGER , Léopold-Robert 6

NOUVEAU RÉEL
ARRÊT du TRAM

Un Brasserie ûe la la
23, Rue du CoUège 23.

Visible dès jeudi
pour quelques jours seulement, de 11 h.

du matin a 11 h. du soir

(."-Maurice CAM0N
l'homme le plus lourd da monde

du poids énorme de 53© livres
Exhibition intéressante et sans

rivale.
Sall e réservée au pubUc a 20 cent.

d'entrée. 12289-1

RÉEL NOUVEAU

Monteurs de Boîtes
La Fabrique de Machines de Noi-

raigue livre promptement et a de bonnes
conditions Machines à fraiser pour
charnières, Machines à percer pour
pendants et mise a l'heure du plus nou-
veau système éprouvé dans plusieurs
fabriques. Balanciers à bras tt a fric
tion. Machines à tourner les boites et
à refrotter.
11429-2 Se recommande,

FABRIQUE DE MACHINES

Avis am fabricants fl'Horlogerie !
Un repasseur connaissant la pièce

compliquée, depuis la répétition minutes
simple, avec ou sans chronographe comp-
teur et rattrapante, ainsi que les grandes
sonneries, quarts et à minutes avec ou sans
quantième perpétuel , pourrait encore en-
treprendre quelques repassages à domicile.
Ouvrage garanti et prix modiques.

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAX.. 11950-7

Leçons de Piano et de Chant

Mlle Marïè~ WOLBEB
Diplômée de l'Ecole de Musique de Bàle,

élève de M. le Docteur HAHS HUBER
et de M. le Professeur HEGAR

RUE DE LA PROMENADE 19
11599-2

Café - Brasserie Zurichois
16, ne Daniel JeanRichard 16.

TOUS LES JOURS

PhonographeEDISON
ou le

Haut Parleur
12037-1 Se recommande.

€Oft»0HHEffiIE
14, Rue Jaquet-Droz 14.

tSj&SSP A l'occasion du mauvais
$S8j a temps, à vendre de bonnes

*>*t$ÊÊm chaussures faites sur me-
jK8S»̂ gP sure. — Le soussigné se re-
**̂ commande à sa nombreuse
clientèle ainsi qu'à l'honorable public de
la Chaux de Fonds et des environs, pour
tous les travaux concernant sa profession .
Raccommodages prompts et soignés.
Prix modérés. Graisse p1 la chaussure.
11747-1 JEAN STB BIT.

Etnde EDOUARD HOFER
Agent de droit. Recbtsagtnt.

9, Rue de l 'Hôte l-de - Ville 9.
A vendre une petite MAISON avec

jardin el pavillon, ayant rez-de-chaussée,
2 étages, pignon et caves voûtées. Prix
modéré. 11837-2

A louer de suite un joli petit APPAR-
TEMENT de 3 chambres, cuisine et dé-
pendances Prix 30 fr. par mois.

lf .¦iwi «»'»na*A Use boBne Un gère
Wj im.n*.ÇJQ%zm «C» se recommande aux
dames de la localité pour tout ce qui con-
cerne sa profession. Trousseaux et Che-
mises de messieurs. On se charge des
raccommoàages. Travail soigné et prix
modérés. — S'adresser chez M. Bohner,
rue de l'Industrie 5. 12040-1

À vendre on à loner
une maison avec café - restaurant
servant de Buffet de Gare. — S'adresser
sous initiales M. H. 12138 , au bureau
de I'IMPARTIAL. 12138-7

Paraisse Nationale ies Eplatures
Vu le grand nombre de baptêmes et de

mariaçes venus de La Chaux de Fonds
pour être célébrés aux Eplatures, le Col-
lège d'Anciens de l'Eglise nationale de
cette localité, en vue d'éviter toute erreur
d'adresses , rappelle que le pasteur of-
Qciel des Eplatures est M. E. Dou-
trebande.
11222-3 Le Collège d'Anciens.

Montres garanties
Or, Argent, Acier et Métal

DÉTAIL a»-88

F.ARNOLD DfROZ
La Ghaux-de-Fonds

39, Rne Jaquet-Droz 39.

Employé de commerce
Un homme d'âge mûr, très recomman-

dable, connaissant le français et l'espagnol,
cherche une place dans une maison de
commerce. — S'adr. à M. Auguste Jaquet,
notaire, place Neuve 12. 121?2-2

ÏAILLEUSE DIPLÔMÉE
Mlle HéLèNE MATHEY, rue de la

Demoiselle 90, se recommande aux da-
mes de la localité pour tout ce qui con-
cern e sa profession. 12161-2

H. STOII1L, tëravenr
Rne Alexis- Marie Piaget 3i.

Spécialité de TOURS D'HEURE S *-
CUVETTES OR

CHIFFRES et »T^^l?lV[Tl1ï)ïl,
INSCRIPTION S MÏUM1 1 SiUlh

Travail soigné. 10448-1

IPeMSi aMt®. f^aisItS6
dants, anneaux et couronnes demaude,
pour diri ger la fabrication , un homme
connaissant parfaitement la partie et muni
d'excsllentfis références. — Adr. les offres
sous chiffres A. B. poste restante, Besan-
çon. 11999

On prendrait encore quelques

j eunes filles
comme APPRENTIES (confection de lin-
gerie pour dames) ; durée de l'apprentis-
sage un an, le|logement et le dîner gratuits
ainsi que les frais du voyage à destina-
tion ; occasion d'apprendre facilement l'al-
lemand. A remarquer que toutes mes ma-
chines à coudre se meuvent au pied (pas
de force motrice) . Celles qui o»t dépassé
l'âge de 18 ans, ne seront pas admises.

Prière de s'adresser avec certificats et

S 
holographie, à M. R. -A. FRITZSCHE,
euhaoncu - ScliBiThouse. fabrication

de lingerie pour dames et la première
Versandthaus fondée en Suisse. 12056-1

Stude A. JAQTJ1T, notaire
12, PLACE NEUVE 12.

A louer
de suite ou pour époque à convenir, rue
Léopold-Robert 8a, LOGEMENT et
BOUCHERIE occupés actuellement par
M. Funk. 12264-3

BRASSERIE de la

Mercredi 25 Août 1897
dès 8 h. du soir,

SRAND CONCERT
INSTRUMENT AL

donné par 12240-1
des Amatenr a choisis de la localité.

M. DE KASINE, planiste.
M. RICHARD, violoniste.

M. WUILLEUMIER, violoncelliste.
M. DROZ, clarinette.

M. DOM , flûtiste.

Les familles y sont cordialement invitées.

—= ¦A.'VIS =—
La maison soussignée porte à la con-

naissance de son honorable clientèle que
M. PAUL BERTHOUD a cessé d'être son
représentant depuis le 15 août 1897.

S. BUNCARD , fabrique d'aiguilles,
successeur de Darier & Cie,

12268-3 GENÈVE. 

enchères publi ques
Vendredi 27 août 1897, dès 1 heure

après midi , il sera vendu à la Halle aux
Enchères, place Jaquet-Droz , les objets
mobiliers suivants :

Ua grand buffet de service, 2 grandes
boîte s â musique, 1 bureau-pupitre , une
pendule neuchàteloise avec sa lanterne, 2
régulateurs, une lampe 4 suspension , 1
canapé, tableau x, 80 bouteilles vin rouge,
1 billard avec 15 queues, 1 char a pont, 1
traîneau, 2 glisses, etc.

Samedi 28 Août 1897. dès 2 h.
de l'après-midi, il sera vMidu au domi-
cile du citoyen PAUL ROBERT-SANDOZ,
horloger , au Crêt-du-Locle :

Une vache et une génisse, une voiture à
ressorts, S chars, lils complets, bureaux à
3 corps , lavabos, pendule neuchàteloise,
machine à coudre, dressoir, etc., etc.

Le même jour, dès 3 h. de l'après-
midi , il sera vendu au domicile du ci-
toyen RODOLPHE OPPLIGER , agriculteur,
domicilié aux Reprîtes n<* 10, près la
Ghaux-de-Fonds : 1 cheval âgé de 9 ans
et 2 vaches.

Les enchères auront lieu contre argent
comptant conformément aux dispositions
de la loi fédérale sur la poursuite pour
dettes et la faillite. H-2172-a

La Chaux-de- Fonds, le 25 août 1897.
12270-1 Office des Poursuites-

DQMAINEJ.VENDRE
Pour cause d'âge avancé , M F. Parel

offre à vendre de gré à gré le domaine
qu'il possède aux Bulles 36, composé d'une
maison avec 2 logements, granges et écu-
ries, 2 pré», 1 pâturage, forêts et dépen-
dances, pour la garde de 6 vaches et
1 cheval. — S'adresser , pour voir le bor-
nage, au propriétaire, rue Saint Pierre 18,
la Chaux de-Fonds. 12234-8

ï _ Î _ &S-T (_  ^
ne bonne Hngère-cou-

•UlUgvI v, turière se recommande
aux dames de la localité pour tout ce qui
concerne sa profession, soit en journées
ou à la maison. Travail prompt et soi gné.
— S'adresser rue de la Demoiselle 133, au
2me étage. 12271-3

Mécanicien
se recommande pour toutes réparations et
expertises de tours a guillocher.

Emile JACOT. guillocheur-méca-
nicien, rue du Temple-Allemand
n» 109. 12189-2

Potagerù vendre
Très beaux potagers sont à vendre avee

ou sans grille; grandes facilités de paie-
ment. — Chez M. Albert BARTH, rue
D. JeanRichard 37. 9633-88

On demande à loner
pour le 11 Novembre 1897 ou plus lot, un
Eetit MAGASIN avec logement bien situé.

,e demandeur est une personne lrès sol-
vable.

Adresser les offres à M. P.-G. Gentil,

f
èrant , rue du Parc 83, la Chanx-de-
'oHds. 12090-2

FAGOTS
A vendre des fagots à 15 fr. le cent.—

S'adresser à M. Henri Ummel, au Valan-
vron. 12149-5

Çooo fi'ppsil p iMin) Il utilllu 1
pour fillettes, depuis. . . 45 c. ra
pour garçons, depuis . . 60 c. H|

SERVIETTES g
en cuir, depuis 4 fr. 50 ; en toile |||

cirée, depuis 3 fr. 25. SB

CAUTA^LES 1
I fr. 30 et 1 fr. 40.

Epouses , 5 c. Canifs. Boîtes d'école, sm
Articles de fabrication suisse.

Marchandise solide. Prixmodêrês ||g
AU 9600-19 |HGrand Bazar du

Panier Fleuri |

I

Les cors aux pieds, duril- ;
Ions, œils de perdix, dispa- I
raissent sûrement et rapidement par
l'emploi du

COBBICÎDË BURNASD
si on observe exactement le mode

Ge remède, depuis longtemps con- f i
¦u dans le canton de Neuchâtel et § ;
apprécié partout à sa juste valeur , |
se trouve de nouveau en dépôt dans E '
toutes les pharmacies.

Afin d'éviter les imitations, exiger |
sur chaque boite la marque du 9
CYGNE (-(- 7744). Le plombage de 1
chaque flacon porte comme garan- El
tie : Schwanen Apotheke , Zurich, |J
Wip kingen. gjj

Dépôt général pour le canton E
de Neuchâtel : SYNDICAT des 11
PHARMACIENS, Chaux -de- (g
Fonds 18853 91 H

| - Fia de Saison -1
0 Tous les articles suiyanls : !

| Chapeanx de paille.
| Tabliers d'enfonts.
, 14S7-1S7 Tailles blouses.!

rJ_ sont vendus avec un fort rabais . j

g Gants. Bncbes. Dentelles. Il
S Rubans , Cravates , Bretelles.

1 Casqaettes. Camisoles. Chaussettes, s j
.__ ECHAâPES pour gymnastes , etc. M

fil BifflJwHHA l
— Occasion —

Encore quelques OMBRE LLE S |j
vendues avec lO°/0 de rabais.

H PLUS DE DARTREUX H
11 Guérison corlaine de DARTBEs||
¦H mâme anciennes, obtenue par SM

m Crème .Anti-Dartre ff
Ide JEAN KOLLER, Méd. -dentiste M

j Lindenhof, Hérisau. > ;
j| i| Contre dartres sèchea), 3 fr. la flacon Bl •
ja Contre dartres humides, 3 fr. 25 » |

i l  NOTA. — Commander directement à l'in- H 1
i §9 rameur, an lui indiquant s'il s'agit de dartres Si
iSj sèches ou numides. 10430-15 H i

lllle Pauline Schenk 1
; Successeur de P. Sermet i j

H 5, Place de l'Hôtel-de-Ville 5. M
BS La Chaux-de Fonds B

Pour la rentrée des classes I j

pas et Tabliers de fillettes I
AU RABAIS 7534-88 H^

-Voilettes - j j
: M Ruches et Cols nouveauté H i
î -i _C^SL-%r-9.U±è>jp &m |y

j I CORSETS en tons genres H
• 

¦__, _Ç3&0±Bt,X±-té> •

Ij Dépôt des MOOSBRUGGERUS dei
Frib ftBf g (dessert de conserve.) H


